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L’histoire de la famille
Pfeiffer nous est contée
depuis la Suisse, dans
une petite ville du can-
ton de Vaud, Gland.
C’était un après-midi
d’été, Karin la femme
d’Harald montrait des
photos, la passion lui-
sait dans ses yeux, elle
parlait d’un personnage
qui reviendrait bientôt,
mais aussi de son pro-
chain voyage. Le nom
du projet en cours ré-
sonnait comme SSLDF
dans un pays situé en
Afrique. Il y avait eu la
guerre, dans le pays d’à
côté aussi. Son mari y
était parti construire un
hôpital, depuis, il y vit
là pour développer...!
Si Harald Pfeiffer est le
personnage central de
la machine en marche,
il y a aussi Alberto pour
ne citer que lui. Le récit
prend forme: Masanga.



Pourquoi exiger de l’Amé-
rique des comptes à rendre
avant tout?
Les É.-U. (Amérique) se dit
le gendarme du monde, il y
a chez eux l’état de l’union
chaque année. Il est de mise
pour le monde aussi d’y voir.

LE CITOYEN FRED SIMPLICE DE SON PROPRE AVEU SUR LA VENTE D’ESSENCE À L’AMBASSADEUR POUR LE COUP D’ÉTAT EN 1991, EN HAÏTI
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Obama-Biden est l’apéro de
Biden-Harris qui croit qu’il
suffit de crier plus fort que
Donald Trump pour changer
l’avenir du monde. Hélas, le
vieillard trébuchant s’en va
vers la vue confondante tel-
lement différente, de son fils
à protéger, ne suffira pas à
l’Amérique pour la fixer en
(1) nuit à DC éculé convoité.

Nous avons consulté les ar-
chives de l’Observatoire du
dies, et depuis Obama-Biden
en poste de responsabilité
présidentielle, la note pu-
bliée explique le pourquoi de
la première erreur du prési-
dent Obama en conflit per-
sonnel avec le président
russe, en l’occurrence Vladi-
mir Poutine. L’obsession qui
va coûter d’ailleurs le pla-
fond rehaussé surélevé de la
dette que McCarthy lui re-
fuse politiquement comme
Pelosi a fait infléchir Donald
Trump in limine litis, jusqu’à
déchirer historiquement le
contenu du discours, en pré-
sence du président invité. Vis
pacem para bellum. Guerre?
La guerre est déclarée!
Ce n’est un secret pour per-
sonne, depuis Hillary Rod-
ham Clinton d’ailleurs décrit
de Gary J Byrne, telle étant
une hystérique depuis la pré-
sidence de son mari, le DNC
aveugle rechigne sur Trump.

L’Amérique a malheureuse-
ment péché contre des prin-
cipes, gendarme du monde
en proposition, elle l’asservit
pour ses intérêts exclusifs,
par exemple en Haïti où elle
a orchestré un coup d’État
sanglant, dixit le citoyen
Fred Simplice. Suite en P.26

SOMMAIRE
International Diplomat

CANADA

Amérique imputable P.2,
Macron 8 ans après à Joux P.3
Pinot Noir Ouzbek P.6
Russie G20 India P.7
Iran Affaires ou guerre P.8
Marit Fosse à NYC P.10
Éditorial Québec indépe... P.11
Marché d’influences afros P.12
gégé Depardieu FFM-2002 P.13
JWM / Pilot Poet P.14
Post épilogue-observatoire P.15
Burkina Faso diplomatique P.16
Napoléon par de Méneval P.17
RI directes Moscou P-a-P P.18
Harald Pfeiffer SSLDF P.19
Hommage à J Lanctôt P.22
New Jersey USA P.25
Amérique en guerre P.26
ISTEAH prof S Pierre PhD P.29
IMA rencontre P.30
Uzbek referendum G P.31
Dossiers à venir: l’Art Afghan
ISEOR & Sanofi : Lyon FR

ISSN 2563-8181 (Imprimé)
ISSN 2563-819X (En ligne)

internationaldiplomat.ca
lovinsky2008@gmail.com

E R R E U R  D E  H A R C È L E M E N T S  P O L I T I Q U E S  C O N T R E  D O N A L D  J  T R U M P
LE  COÛT  QUE  L ’ AMÉR IQUE  NE  SUPPORTERA  PAS  EN  2024

Comment capter en fait la
misère du DNC après la dé-
faite de Donald J Trump,
quand le président en exer-
cice est celui qui l’a évincé
au culte des urnes tactiques?
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D a n s  l e s  a r c h i v e s  d u  s - d d  R é s e a u  H EM  C a n a d a  G l o b a l  

C OM B ATTR E  &  C O N V I C T I O N

Pourquoi ensuite, le prési-
dent Donald J Trump disait
aux Américains ‘de lutter
comme des damnés sinon ils
ne reprendront jamais leur
pays encore’ ?
Le président Biden tente de
varier l’âme même humaine.

Pourquoi après DC ce sont
2/3 des anges, le calcul de
Donald Trump pour ne pas
commettre l’erreur de Satan
avec le 1/3 chassé?
L’expérience le lui a démon-
tré, le rapport de force doit
être réel dans une guerre.

GÉGÉ DEPARDIEU - SLRDC

ARRÊT SUR IMAGE P.13
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Je reproduis in extenso la let-

tre au président Hollande, ce

dans le contexte de la visite

de Macron à Joux pour Tous-

saint Louverture afin de sug-

gérer joliment que le hasard

n’est pas ce rendez-vous.

(Lettre à Son Excellence

Monsieur François Hollande,

Président de la République.

République française. Paris,

France)

Monsieur le Président, les

cordons de l’Histoire vont-ils

nouer, renouer ou, dénouer,

ce que plumes éloquentes

plus tard écriront qui d’his-

toire et de faits seront le fruit

de la pensée de celui qu’on

interprète en culture, dans les

arts, les arts de la diplomatie.

Que d’histoire pour des cor-

dons, si niés, reniés ou dé-

niés, ne noueront ni

dénoueront ou, renoueront

non plus, si tels cordons ne

sont à priori édifiés. Alors,

que ne seront a posteriori ex-

plicités, siècles d’études n’y

trouveront guère de prémices

ni de convention, pour tant

d’apostrophes ou d’un

contentieux, d’un moment

des Lumières pour des siè-

cles de Lumière, hébergeant

cendres et cordons quand la

main d’un homme, par la

main d’un autre, saura nouer,

renouer ou dénouer ce que

sans cesse nier, renier ou dai-

gner d’une histoire de cordon

d’honneur, de langue en par-

tage, de culture.

La question s’élève ainsi

donc à hauteur d’homme

dont l’honneur et l’indice de

courage révèlent sans cesse

la grandeur ou le niveau de

ce qui fait dans le patrimoine.

Un homme eut à dire autre-

fois que « les racines sont

profondes et nombreuses »,

l’histoire édifiée réclame un

nom à cet état que Montréal

a salué sans doute d’un parc.

Toussaint Louverture au

Château de Joux, trouve écho

vivant en la dimension Wind-

sor Clébert Laferrière à

l’Académie française. Une

signature qui dans ces cordes,

celle de François Hollande,

permettra plus d’histoire plus

d’une première fois, un étran-

ger qui n’est étranger, à l’aca-

démie de la culture française.

L’intérêt est donc élevé à ce
standard, à un niveau où his-
toire pour histoire, de manu
viri, et manus, cordon pour
cordon, une édification fera
de la langue, française, un
lieu de culture, un lieu de mé-
moire, dans l’universel, un
lieu de courage [le courage
de la réconciliation]. C’est

donc en ce jour du sept avril
2015 que l’histoire réclame
de vous excellence qui signi-
fiez cet acte [francophile],
faisant désormais l’objet
d’études, à venir en diploma-
tie, la finalité de ce geste rap-
porté déjà dans nos mémoires

immatérielles, culturelles,
d’avenir.

Monsieur le Président, si la
France par votre voie vivifie
ce symbolisme déjà immortel
de statut, accompagnant po-
litiquement, diplomatique-
ment, culturellement,
historiquement le citoyen La-
ferrière aux cordons de l’his-
toire Louverture, soit :
cendres, épée, uniforme, se-

ront dénoués de peine pour se
renouer de grandeur en la
culture. Dis-je d’ores et déjà,
Laferrière au Château de
Joux ramenant vivant l’édi-
fice Louverture, le faire sié-
ger désormais, mai 15, sur
cette cime culturelle d’his-
toire, de langue en partage,
ce sera rendre Louverture
déjà immortel, sortant vivant
de Joux. Alors et alors seule-
ment, le cœur d’Haïti vibrera,
s’ouvrira, à travers le monde,
de paix, de joie, d’honneur,
tels nos standards élevés, au

profit de l’émergence d’une
autre dimension non encore
connue du français, des peu-
ples parlant français.

Monsieur le Président, vous
avez ici et par là, l’opportu-
nité de changer l’histoire de

courant. Aura-t-on parlé
d’une certaine présence his-
torique à Washington, d’ail-
leurs éphémère de mandat,
de statut, qu’elle ne sera à la
hauteur d’un tel choix édifié
qui fait déjà par le courage de
votre signature, dans l’im-
mortel, dans l’immatériel.
Ainsi dira-t-on que Paris n’a
suivi, mais a précédé Wash-
ington, rendant à Haïti par ce
symbolisme, son histoire, sa

gloire, son amitié.

Monsieur le Président, que je
pusse dormir persuadé, ce se-
rait déjà un beau rêve, une
nouvelle dictée. Une culture
nouvelle édictera une puis-
sante économie. En nous
Haïti. En vous la France aura
parlé. Qu’il en soit ainsi !

Article est publié par l’heb-
domadaire Haïti-Observa-
teur, édition du 18 mars 2015
VOL.XXXXV, No.12 New
York, en P.5 ; https://haiti-ob-
servateur.ca/2015/03/18/les-
cordons-de-lhistoire-de-louv
erture-a-laferriere/

Huit ans déjà, la publication
de l’étonnante lettre pour cer-
tains, fameuse pour d’autres,
inutile pour un autre groupe
sceptique. Je l’ai transmise à
la présidence française du
temps de François Hollande
en l’occurrence. Elle m’a été
conseillée par un stratège mi-
litaire français aux Antilles,
enseignant à Montréal, lors
de rencontres politiques.
Il y eut le discours certes du
président Hollande. Édifié, je
suis en mai 2023 à giguer des
défis distincts, et la France de
cyclopéens problèmes insur-
montables de Paris et d’État.
Macron, alors ses aviseurs les
stratèges la lui ont-ils louée?
Faire dans le symbolisme sur
notre dos pour calmer feindre
sur la dictée des épaulettes
de Vertières de 2014: NON!

D I P L O M A T I E  I N T E R N A T I O N A L E  &  S O C I É T É

Les Cordons  de  l ’Histo i r e  de  Louver ture  à  Laferr i è r e
M a c r o n  s ’ e n  v a  h u i t  a n s  p l u s  t a r d
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DIPLOMATIE INTERNATIONALE & SOCIÉTÉ - Joux dans le Jura Français, Macron s’en est allé Huit Ans Plus Tard par Dan Albertini 

Entre (), le poète a dit: «vingt fois sur le métier remettez votre ouvrage». Je n’aime pas répéter, mais j’agrée pour cent fois s’il faut s’y faire, fermons-les ()

JOUX DANS LE JURA FRANCAIS

visite au château de Joux Jura, 7 avril 2006
illustrée: T Louverture
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Châlet canadien à Gland VD en Suisse

BANC ÉCOLOGIQUE DE FORÊT

SUR LE CHEMIN INTÉRIEUR DE

LA PLAGE PRÈS DE LA DULLIVE

ET LA VILLA DE MICHAEL

SCHUMACHER, EN PASSANT

PAR LE CHALET CANADIEN.

ATTENTION FORÊT PROTÉGÉE
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Mexico Lindo

l’Amérique du déni des faits
de l’organisation aux erreurs, des communications à la propagande

la bataille de tous les pouvoirs

Le Québec en histoire

connue

Lula Brésil Carioca + Roi Pelé + Diplomatie

l’Asie: transmutation
population, économie, média, art, or

FAITES NOUS PART DE VOTRE SUJET D’IMPORTANCE POUR LE MOIS, NOUS LE METTRONS EN COUVERTURE

La fausse promesse de
Sécurité bancaire suisse

la diplomatie: ses facettes, anciennes, nouvelles, abruptes
guerre, style, influence, partiale, école, autel, martiale, littéraire, riveraine
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Histoire - the Saxon Reality - Mélanchon France

Le tourbillon historique
ou phychose planifiée
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PORTO - Nous sommes logés
dans la chronique qui trouve
ici son prétexte en Porto, d’où
les vins Porto pour exposer un
terroir sélectionné sur la route
du tourisme pour la paix.
Si Porto, oui, mais nous allons
en Ouzbékistan en guise du
Portugal dans la région qui ins-
pire le nom. La mutation la mi-

gration de communautés, et de touristes, a fait de ce nom une
griffe reconnue pour sa qualité que nous avons retrouvée en
particulier avec le Pinot noir au Chili dans les numéros pré-
cédant, en Argentine, en Uruguay aussi. Ces multiples du
Pinot font l’objet de culte ici au Québec en effet, raison pour
laquelle nous consultons parfois la SAQ. En Alberta aussi.
Vivons restons en Uzbekistan, là où Marit Fosse et Pierre
Virot ont effectué plus d’un voyage pour nous ramener: pho-
tos de couleurs particulièrement riches, harmonieuses, mê-
lées d’histoires de culture. De vie citoyenne évidemment.
L’Ouzbek propose autre chose autre mythe en plus. Sa Vodka
particulière, sans comparer telle la Téquila de 100% agave.

Une espèce d’aviaire présentée ici pour vous rappeler le monde multicolore de ce pays oriental. L’adoption de couleurs
locales, nationales n’est certainement pas un hasard quand on observe la netteté de ce qui constitue le plumage de cet oiseau
tranquille. Il est alors naturel de se demander comment sont les arts de la peinture d’artistes ouzbeks. C’est à l’image de ce
plumage d’oiseau dont le mélange de couleurs se veut un art de la nature en soi, que se fait le tissage artisanal, un don alors.
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BIÈRE GIN VIN VODKA
U Z B E K

Photos: Fosse/Virot

S U R  L A  R O U T E  D U  T O U R I S M E
POUR LA  PA IX
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Un  v i l l age  hab i té  au  p ied  de  cha înes  de  montagnes  à  l ’ hor i zon
un  pays  qu i  t r averse  l ’ è re  sov i é t i que

tre effet de l’empreinte ouz-
bek rencontrée à travers ces
photos récréatives!
Habitons dans les boissons
cultes par le citron manipulé
avec soin qui rend son Gin-
tonic, autre partie de la fierté
locale que l’on retrouve en
toute chose de la vie de ce
pays où l’on opère par réfé-
rendum constitutionnel, une
fois de plus, marque du pays
où la zone Asie s’est fait sen

-tir en culture passion-art.

Vin Porto ouzbek, Pinot noir
rosé Toshkentvino 1867, 39
variétés de vins cotés en
moyenne 3.4, la Vodka ouz-
bek connue bien avant l’ère
soviétique, les bières locales
et ce croisement sur la route
de la soie en plein cœur de
l’Asie Centrale sont des rai-
sons suffisantes pour tout
voyageur épris de décou-
verte, d’y aller en aventure
assurée, mais surtout en dé-
couverte d’un peuple par-
tagé en différentes cultures
qui se tolèrent, qui se cô-
toient, se complémentent.

Il est donc tout naturel de
s’interroger sur la prove-
nance de bouteilles qui
contiennent du vin, ou tout
autre produit alcoolisé du
pays. En effet, la compagnie
Asl Oyna très connue dans
la région de l’Asie Centrale
fabrique les bouteilles pour
le vin. Le laboratoire de la
fabrique élabore des tests
éprouvés pour tous les as-
pects de la fabrication afin
de garantir la réputation du
produit contenu.

Quel est le prétexte d’une
telle excursion au milieu
d’une région si éloignée?
C’est un pays aux ancêtres à
l’infini dans le passé si l’on
remonte le temps pour réap-
prendre les histoires sur les
traces d’une grange conser-
vée à l’état d’origine, et pour
ce qui fantasment sur la cé-
ramique, c’est l’occasion en
or pour aller étudier à la ca-
méra, ce qui restera gravé au
de souvenirs colorés qu’on a
à adopter sur une partie de sa
maison, dans son décor inté-
rieur printanier. Le géologue
amateur liera connaissance
avec l’âge..,. pour la paix! 

La Téquila de Jalisco.mx, la
boisson que tout touriste qui
a le cœur en fête s’achète à
l’hôtel pour délier sa langue
à la manière de Cervantès.
Le Porto ouzbek et la Vodka
ne sont pas les seules eaux
de vie du pays, on y trouve
aussi: Gin, Pinot noir, bière.
Ce sont des signatures im-
prégnées dans la culture des
Ouzbeks qui restent dans les
rangs de la sobriété de l’hos-
pitalité. Quand on se laisse
aller en  admiration, l’on se
risque à dire que toute ferme
ou espace peut renfermer un
monde artisanal de fabrica-
tion  de Gin, de bière aussi.

La tentation de se filtrer vers
d’autres produits du terroir
est là! Vin-fromage ailleurs,
pain ouzbek (local) porte le
sceau de reconnaissance qui
accompagne la consomma-
tion d’eau de vie. C’est l’au-
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Archives de l’Observatoire
du dies:
r e s e a u h e m -
archives.ca/int_la_russie_mo-
derne_veut_tourner.htm

La Russie prétend vouloir
tourner une page d'his-
toire qui s'inscrit dans la
pacification. Mesurer les
sphères d'influence au-
jourd'hui, ne relève plus, ex-
clusivement, des sciences
politiques ni de Machiavel
ou, d'un simple aigle mena-
çant. École de Moscou, pour
faire infléchir un concurrent
commercial comme un ad-
versaire géorgien en Ossétie
du Sud.
Démocratie directe pour pa-
cification dynamique: à
quand la fin des hypothèses
pour des résultats ? Au Ca-
nada, que disent les enfants
monarques, que pense-t-on
des frontières linguistiques ?
En Chine…! Int/10-13-11-09

Harper était-il d’une tenta-
tion fanatique dangereuse, et
Justin en est-il si différent
réellement, quand il renvoie
tant de ministres pour conflit
interne gouvernemental?
Si la propagande russe tou-
chait en outre le Canada en
guerre américaine contre la
Chine, alors que voisin com-
mercial, Washington lui fait:
misères, chantage, détours?
Citons Harper à Saint-Pé-
tersbourg: « Le Canada et la
Fédération de Russie entre-
tiennent des relations bilaté-
rales riches et diversifiées....
La coopération énergétique
fait l'objet d'une déclaration
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Quelle Russie était-elle pré-
sente au G20 (India) des af-
faires avec les É émergentes,
voici en prémices un extrait
d’article de l’observatoire
du dies, Russie 3 Missiles
pour un Tir Transcontinen-
tal. Citons : cela fait peu de-
puis qu'un diplomate russe
en fonction à Genève avait
annoncé à notre correspon-
dant sur place, l'éventualité
d'une démonstration de
force, pour répondre, disait-
il, à la dérive vox-ale Paris-
Washington. Poutine tient
promesse et exerce une
énorme pression sur l'Eu-
rope en lançant en mode
d'essai, une fusée transpor-
tant 3 missiles qui auraient
atteint... Int/27-12-07 reseau-
hem-archives.ca/russie_3_mis-
siles_pour_un_tir_trans.htm

C’est à ce modèle qu’il faut
comprendre la présence de
la Russie au G20-India des
affaires. Elle a toutes no-
tions confondues la réponse
vive!

En fait, c’est une Russie vi-
gilante qui dit non aux États
occidentaux qui croyaient
l’avoir évincée tandis que le
président Vladimir Poutine a
déposé sur le tarmac ukrai-
nien, les mêmes données du
rejet cubain des Américains
de Kennedy. Ainsi, la Russie
s'expose, surveille aussi, là
où l’on voyait déjà l’ombre
égyptienne sur le marché
des nouvelles communica-
tions. Reprenons 2009: une
Nation vaincra une autre
Nation, dans les affaires,
par les nouvelles technolo-
gies de communication, de
plus en plus nouvelles. Af-
faires et commerce c’est la
tendance qui se trame sur
les frontières. La Russie
Medvedev a mis les pieds
sur cette patinoire améri-
caine.
Le G20 a donc ouvert l’Inde
à cette Russie comme nou-
vel axiome.

Nous avons encore ici
consulté l’Observatoire du

séparée ».
Où est passé ce Canada aux
allures d’affaires: « Nous
sommes des voisins dans la
vaste étendue du Grand
Nord et nous sommes pro-
fondément attachés au bien-
être de nos communautés de
l'Arctique..... nous continue-
rons à veiller ensemble au
développement sain et dura-
ble du Nord en privilégiant
un juste équilibre entre la
protection de l'environne-
ment et la prospérité écono-
mique» ressemblance ou
dissemblance!
Le Canada a besoin de re-
considérer son discours par
rapport à son action amicale.
Autre article des archives de
l’Observatoire du dies au
temps de la République
Obama-Biden où les fonds
publics ont financé 
New York Times 2 ans après
les Grandes Menaces de
Faillites. Il était une fois la
presse, elle était belle et re-
vêtue d'un pouvoir, d'un im-
mense pouvoir. Son symbole,
plus précisément à New
York, s'appelait le New York
Times. Parler du Times fai-
sait même dans l'intelli-
gence internationale de forts
calibres. C'était aussi le
symbole de la liberté, de la
liberté de la presse qui in-
fluençait le monde. Le
monde pensait new-yorkais
r e s e a u h e m -
archives.ca/int_new_york_times_
2_ans_apres_les_grandes_me-
naces_de_faillites.htm

La Russie au G20-India ven-
dait achetait, le Canada tra-
hissait Québec en Kiev.

dies, sur le Canada et la
Russie en conflit maquillé
en 2023.

Canada Russie: ressem-
blance et Dissemblance,
Entre l'Arctique, le Kosovo
et le Québec. L'Arctique a
toujours été, la guerre froide
est arrivée, les consé-
quences aussi. Si l'Arctique
des deux frontières est resté
de glace en relation, en phy-
sique, les autres extrémités
de ces deux grands terri-
toires se sont réchauffées,
non en relations stabilisées,
mais en action, en effrite-
ment.
r e s e a u h e m -
archives.ca/canada_russie_res-
semblance_et_dissemblance.htm

...Harper continue dans la
même foulée, quatre jours
plus tard à Ottawa, jouant
sur deux tableaux. Le pre-
mier ministre Stephen Har-
per dévoile sa nouvelle
équipe ministérielle : «Les
Canadiennes et les Cana-
diens ont élu notre gouver-
nement pour qu’il agisse
pour vrai».
«À rendre nos frontières et
nos rues plus sûres; à remet-
tre nos forces armées sur
pied; et à rétablir notre in-
fluence sur la scène mon-
diale. Ils nous ont élus pour
renforcer l’unité nationale.
Pas avec de la publicité, des
commandites ou des balles
de golf; mais avec un fédé-
ralisme d’ouverture».

«Aujourd’hui, notre écono-
mie est forte. Notre gouver-
nement est propre. Notre
pays est uni». N’est-ce pas
édifiant: référendum de 95’!

La question doit s’advenir à
Ottawa avec le gouverne-
ment libéral élu, de Justin
Trudeau, soit en héritage di-
plomatique de l’action Har-
per, dans les RI, soit en
termes de droits et libertés
des Autochtones en matière
de justice, quand on jauge
l’inimitié Trump-Biden.

Chine, Corée, une Asie qui gruge le marché japonais, mais

qui pousse la Russie à changer de stratégie

R E L A T I O N S  I N T E R N A T I O N A L E S  D I R E C T E S
I N D I A  G 2 0

« t e l l e  p r é s e n c e  d e »

LA RUSSIE DES AFFAIRES
la Russie des affaires présente à Genève 2009

Harper: «le sommet du G8 en Russie nous a donné l'occasion...»
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Paris. La CEQ osera-t-elle
soulever ceci en réclamant
au Canada des droits?

Si on parle de l’entrepreneur
pris dans ses valeurs démo-
cratiques de ce rapport, ici
au Québec, la leçon du jour
est appliquée sur la Santé et
la Sécurité au travail,
d’après la loi.
Une tournée d'inspection sé-
curitaire dans les restaurants
du quartier 10/30 Rive-Sud,
montrerait facilement plus
que de la négligence, mais
un comportement corporatif
systémique qui ne protège
pas le travailleur de la
plonge à qui l'on ne donne
pas de gants de travail spé-
cialisés pour les produits dé-
tersifs forts, ni de chaussures
de sécurité ni de tablier pro-
tecteur, ce qui abîme les vê-
tements de l'employé, pire à
qui l'on n'offre pas de service
de buanderie à cet effet. La
ventilation inadéquate suffo-
quant surtout en été, tous des
facteurs de risque inutiles.

Les organes ne font donc pas 

8

R E L A T I O N S  I N T E R N A T I O N A L E S  D I R E C T E S
DISCRIMINATION COINCÉE - OU - STRATÉG IE  LARGE

REF2023 (Rencontre Entre-
preneurs Francophones) QC.
Louise Mushikiwabo, SG in-
vitée, honorera-t-elle son an-
cienne rivale à la présidence
de l’OIF?

Un peu d’histoire, Sommet
de la francophonie, 31 août
1987 à Québec après 1986 à
Paris. Énoncé: la Francopho-
nie est fondée sur le partage
d’une langue, le français,
mais aussi sur la promotion
et la défense de valeurs com-
munes, comment mesurer en
juin prochain?
Après Brian Mulroney en
1987 pour le Canada, Caro-
line Mulroney vient pour
l’Ontario au sein d’impairs,
le Commissariat aux langues
officielles a mené une cam-
pagne qui porte fruit en 2023
à Québec aussi, dira-t-on si
l’on cite l’esprit du rapport
SG-2008-2010 de Québec à
Montreux, la Francophonie:
un ensemble institutionnel
rénové et intégré. Quelle est
donc la place ici pour l’en-
trepreneur haïtien pénalisé
par le séisme de 2010, dans
son pays, dans cette famille
à Québec, en juin 2023 ?

Disons que si le Canada s’est
ainsi joint à TV5 en 1988, ce
n’est pas la rencontre litt de
bouquinage où l’on rencon-
trera par exemple un  Kossi
Efoui lauréat 2009 d’un prix
pour son roman ‘Solo d’un
revenant’ ni le Sapeur DD. Il
y aura en fait des entrepre-
neurs de pays membres et de
pays associés, des pays ob-
servateurs. À ce titre, l’Iran 

La REQ-OIF à Québec avec
Louise Mushikiwabo, SG de
l’OIF, Martine Biron, minis-
tre des RI-QC et de la Fran-
cophonie, Ghislain Picard, le
chef de l’Assemblée des Pre-
mières Nations Québec-La-
brador, Rémy Vincent Grand
chef de la Nation huronne-
wendat, Caroline Mulroney
ministre des AF et ministre
des Transports (ON), Bruno
Marchand Maire de Québec,
Pierre Fitzgibbon ministre
de l’Économie et de l’Éner-
gie (QC), Conseil du Patro-
nat du Québec.

Si la stabilité vient de la fré-
quentation qui rassure et as-
sure le temps à venir, cela se
comprend, Québec la  fois de
plus qui condamne Haïti tant
de fois assistante, alors que
le Canada a connu ses crises
comme Paris. La loi de la so-
lidarité pour l’OIF se porte
mal. Québec en parlera de si-
lence tel Madagascar à la fa-
veur de Montreux-2010 CH
qui lui a joué dans le dos, ce
sans préavis ni prévention.

IRAN 2009 - 2023
DIPLOMATIE, AFFAIRES OU GUERRES

fait figure d’intérêts divers
dans le rapport cité de l’Or-
ganisation (2008-2010).

Il faut dire que l’Iran se
trouve dans la proximité im-
médiate de pays membres, et
de la proximité avoisinante.
Mais, mesurons l'effet de
causalité entre, d’une part le
Québec dans le Canada, la
frontière américaine, privilé-
gié en tout sens en tout lieu
malgré le rapport linguis-
tique, et d’autre part le Liban
à côté de l’Iran pris dans les
considérations diploma-
tiques préventives du Rap-
port-2008-2010 de l’OIF. La
considération pourrait s’ap-
pliquer aussi pour le Gabon,
pays membre francophone:
quelle solidarité ou quelle
exploitation colonialiste! En
outre, les considérations bul-
gares, arméniennes, géor-
giennes, sont différentes, ce
à cause d’anciennes relations
soviétiques en comparaison
à celles esclavagistes déshu-
manisantes par édit du roi, et
dont les bénéfices sont ins-
tallés exposés en richesses à
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d’inspection avant de déli-
vrer le permis ni après pour
le certificat de la mainte-
nance. Conditions des droits
humains dans un pays où
l’on condamne pour maltrai-
tance d’animaux domes-
tiques. Standard: dossier en
observation depuis la Covid-
19. Dans le parc industriel à
Saint-Hubert, une entreprise
opérait en violation connue
de certaines autorités, des
lois sur l’urgence sanitaire,
avec des employés atteints
du virus forcés de travailler.
Alors, Gabon fidèle allié de
la Francophonie parisienne,
quel rôle va jouer cet allié
quand à la tête du secrétariat
c’est le Rwanda en profond
désaccord avec Paris?

En 2014, AD Tapoyo, minis-
tre de la Diaspora gabonaise
était de passage au Canada
dans le cadre de ses relations
gabonaises d’investissement
et de la participation de cette
diaspora au développement,
à la croissance de son pays,
là où Dieudonné Didoungou
a eu à soulever ce point vital
avec notre source. Et, 2023?

CPQ-OIFOIF-CPQ

S.E.M  A. DésiréTapoyo;  Kossi Efoui, écrivain Togo; Dieudonné Didoungou, prof de danse, Sapeur, agent financier CIBC



I N V I T A T I O N  A U  C O L L O Q U E  I N T E R N A T I O N A L  
« La Question des valeurs universelles dans Le Coran »

19 – 20 Mai 2023 | 10h à 18h 
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Organisé par « L’Institute
for Epistemological Studies-
Europe » (IESE) en partena-
riat avec « l’Unité de
formation et de recherche
d’études arabes et hé-
braïques – Sorbonne Univer-
sité », nous vous attendons
pour le Colloque internatio-
nal La question des valeurs
universelles dans le Coran
qui sera l’occasion de parta-
ger et d’aborder les diffé-
rents aspects du sujet
proposé, fruit de recherches
et de réflexions d’éminents
participants. 

Selon un propos attribué au
quatrième calife, Ali Ibn Abi
Ṭalib, le Coran est en capa-
cité d’assigner différentes si-
gnifications à un même
thème.

Selon les propos d’Ibn Sad,
Ali aurait envoyé son cousin
Abd Allah Ibn Abbas chez
les Kharijites afin de discuter
avec eux et essayer de les
convaincre de la position de
Ali, ce dernier l’aurait
conseillé : « Pars chez eux
pour entamer un dialogue et
incite-les à suivre le Kitāb et
la Sunna, n’appuie pas ton
argument sur le Coran, or ce
dernier est porteur de diffé-
rentes acceptions, mais
base-toi plutôt sur la Sunna.
»  Al Ṭabari,  nous renseigne
sur ce dialogue entre le qua-
trième calife  et ses oppo-
sants les Kharijites, il aurait

dit : «…Et ce Coran n’est
qu’une graphie écrite entre
deux couvertures, il ne s’ex-
prime pas par soi-même,
c’est les hommes toutefois
qui le font parler. »

À travers ce prisme, les cher-
cheurs essayent de voir si le
Coran contient des valeurs
universelles. Peut-on dire
que la dignité humaine  est
une valeur qui vise l’huma-
nité entière ; est-il possible
que, ce que nous appelons
valeurs universelles cora-
niques ne sont que des va-
leurs locales qui concernent
uniquement les muslimūn de
l’Arabie et que ces versets
décrivent tout simplement
les conditions de vie de ces
derniers ?

Quelles sont ces valeurs uni-
verselles dans le Coran ?
Quels sont, avant cela, les
critères qui permettent de
distinguer entre une valeur
coranique universelle et
donc éternelle et une valeur
coranique particulière et
donc temporaire ? Peut-on
ou non, rassembler et orga-
niser tous les versets cora-
niques concernant ces
valeurs universelles selon le
temps de la révélation ?
Sommes-nous en mesure
d’assembler, de classer et
d’arranger toutes les signifi-
cations possibles de ces va-
leurs universelles en prenant
en considération le contexte 

linguistique et historique des
sourates et des versets cora-
niques ? Quel bilan peut-on
tirer de la mise en pratique
de ces valeurs universelles
durant la prédication prophé-
tique et celle des quatre pre-
miers califes ?

L’institut des études épisté-
mologiques (I.E.S.E) se pro-
pose de réfléchir sur ces
problématiques et d’engager
à cet égard un échange de
vues entre chercheurs et spé-
cialistes de la Vulgate cora-
nique et des sciences
religieuses.

Plusieurs axes sont ainsi pro-
posés à l’étude : 1. Le Coran
contient-il des valeurs uni-
verselles ? 2. Comment défi-
nir une valeur universelle à
partir du Coran ? 3. Quels
sont les critères qui permet-
tent de distinguer entre une
valeur universelle et une va-
leur particulière dans le
Coran ? 4. Le recensement et
l’ordonnancement des va-
leurs universelles selon le
Coran. 5. La signification
des valeurs coraniques uni-
verselles selon le contexte
linguistique et historique des
sourates et des versets. 6.
L’application de ces valeurs
coraniques durant la période
de la prédication prophé-
tique et celle des quatre pre-
miers califes.

Nous nous réjouissons de 

Les carrosses de la tradiion

font foi d’uilité publique en

guise de mesures compres-

sives pour l’environnement.

Le touriste prend le temps de

visiter en paix le terroir, en plus

de croiser les fameux bancs pu-

PARTICIPANTS

Bedi Almoravid, Institute for Epistemological Studies Eu-
rope, Brussels, Belgique
Adrien Leites, Sorbonne Université, Paris, France
Huda Hilal, Zayed University, Dubai, Émirats arabes unis
Oliver Scharbrodt, University of Birmingham, Birming-
ham, Royaume-Uni
Mansooreh Khalilizand, University of Freiburg, Freiburg,
Allemagne
Mohammad Fadel, University of Toronto Faculty of Law,
Toronto, Canada
Bahar Davary, University of San Diego, San Diego,
États-Unis
Devin Stewart, Emory University, Atlanta, États-Unis
Najib George Awad, University of Bonn, Bonn, Alle-
magne
Abdurrahman Helli, Qatar University, Doha, Qatar
Nejmeddine Khalfallah, Université de Lorraine –
Sciences-Po Paris, France

COLLOQUE INTERNATIONAL

Comité organisateur : Naïma Daoudi et Adrien Leites
« La Question des valeurs universelles dans Le Coran »

Sorbonne Université – Amphithéâtre Guizot
17, rue Victor Cousin – 75005 Paris 

Inscription et confirmation  de votre participation par :
courriel : iese.europe@gmail.com –
par téléphone au : +33 06 17 13 18 27

Cuba Tourisme pour la Paix

UN VISAGE TOURISTIQUE À CUBA

votre présence et vous attendons nombreux à ce colloque,
riche de ces nombreux et éminents intervenants pour un débat
dans lequel vous pourrez échanger avec les participants qui
se feront une joie de répondre à vos questions.

blics, l’autre des grandes tradi-

ions qui font de Cuba un riche

patrimoine qui propose un par-

cours tourisique qui rassure.

(par RGMO photo)

ID-C présente ce plaidoyer de

la paix sans la guerre!
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R E L A T I O N S  I N T E R N A T I O N A L E S  D I R E C T E S  
Marit  Fosse reçue à Trygve Lie Gal lery,  New York NY

L’histoire de cette exposi-
tion new-yorkaise part sans
le savoir sans le vouloir, des
débuts de l’Organisation des
Nations Unies en 1946 avec
son second Secrétaire géné-
ral, nom que porte la galerie
d’art (et de conférence). En
réalité le vrai premier, car
Gladwyn Jebb a été en 1945
de fait pour la gésine e l’AG.
Ainsi, telle galerie porte le
poids des arts en concept as-
socié à son ambassadeur se-
crétaire général, et oblige en
réputation, en qualité, en re-
présentativité au standard du
personnage. C’est donc dans
cette empreinte que l’artiste
Marit Fosse a mis les pieds
en exposant là-bas. En éta-
lant des tableaux, ses pein-
tures, son art, ses couleurs,
ses espoirs en parallèle avec
les relations professionnelles
à titre de journaliste éditrice
aussi. C’est d’une part un be-
soin d’expression invité dans
la diplomatie des relations
internationales directes.

D’autre part et en relation di-
recte avec le sujet Trygve
Lie, c’est le lien avec l’église
de la même ascendance, à

New York, que l’amateur des

DE LA NORVÈGE À LA FRANCE
de Paris à Genève pour New York NY

vitraux ou, par sa nouvelle
commande à Marit Fosse qui
nous rappelle en quelque
sorte, les temps de l’école
nationale de Paris qui a vu
tant de fameux de tous arts
confondus, qui font l’objet
de prises faramineuses sur le
marché des arts et chez les
marchands de tableaux, hor-
mis ce étonnant Fernand Le-
gros de son temps, faussaire,
associé proche du drôle de
baron, Elmyr de Hory.

C’est donc curieux que le
suivant après Trygve a été
Dag Hammarskjöld (1953-
1961) d’origine suédoise, in-
timement liée aux histoires
lugubres de Fernand Legros
citées dans les célèbres Ta-
bleaux de chasse de Roger
Peyrefitte, dont des fameux
vrais faux Matisse, signés de
la veuve Matisse, et le faux
Van Dongen, par lui-même,
etc. Ceci c’est sans soumet-
tre Marit Fosse ni son art ou
ses tableaux en subsidiaire
de tout autre et aussi fameux
fut-il au passé puisque Marit
Fosse a pied à terre à Paris
comme à côté de Genève,
autre lieu de passage de cet
étrange F Legros qui s’y

cacha ouvertement pour fuir
les étalages de sa galerie pa-
risienne entravée à travers
l’Amérique d’Algur H Mea-
dows, de la France, de Rio.

C’est au point de pousser un
Orson Welles à s’intéresser
à le faire reluire dans un de
ses films en 1973: Vérités et
Mensonges. 
Rassurez-vous nous quittons
ce chapitre qui touche en
réalité un circuit connu sur
le marché des arts à travers
le monde, comme de grosses
bourses, et de marchands de
tableaux avérés, proches de
la clientèle de l’ONU même.

Art Student League, un autre
baromètre sur le pas de l’his-
toire de l’art contemporain
n’est pas du tout étranger au
niveau de Marit Fosse, elle a
sur son carnet de voyage aux
quatre coins du monde plu-
sieurs passages à New York,
et au moins une visite qui re-
late le nom de cette école en
évolution constante. Là on y
retrouve tant le nouvel élève
devenu maître en la matière
que l’ancien qui a fait gran-
dir le patrimoine. La notion:
liberté d’expression. Et, oser 
l’exprimer par sa technique
choisie, mais en définissant
cet art au maximum. Marit a

découvert ce secret. 
Verra-t-on Marit Fosse aux
enchères de ce fait, chez So-
theby’s près des Degas, c’est
l’objet de l’exposition.

Que peut-on donc y trouver
entre église et diplomatie de,
et dans l’art de Marit Fosse
si ce n’est une modernité!

En conversation avec le père
Geir Oy, Marit Fosse expose
et s’expose sur les éléments
de la richesse du temporel
qui gagne les âmes éprises
des arts et de la bourse des
valeurs en douane. Est-il
émerveillé par ses prochains

arts ira chercher les ressem-
blances avec les éléments
d’église dont les vitraux, les
muraux ornant la foi, les di-
mensions extensibles pour
de grandes surfaces. C’est
l’autre face à explorer.
Ceci n’est pas sans impor-
tance, sans faire dans les il-
lusions nécessairement, si di
Lodovico a su ou s’est vu
offrir la décoration du pla-
fond de la chapelle Sixtine.

Art Student League
Palette de liberté et Chro-
matisme du détail...Rêver!
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Rassurez-vous, il était une fois..., etc., c’est
l’histoire contée de la culture, ce n’est pas
dans le réel. Diplomatie, oui, il y a des limites
à ne pas franchir, Québec souffrirait sous les
armes comme de l’étouffement voisin dans le
sens des intérêts de. Mieux, qui suis-je?

Les considérations soulèvent tant d’intérêts si
le citoyen d’un pays se considère comme ap-
partenant à une autre culture, à une autre Na-
tion, à un autre pays, contre celui du terroir
où il se trouve physiquement. C’est la guerre!

L’histoire en fait nous apporte si souvent des
surprises en fonction des époques. Le Bloc au
Québec n’est pas la même considération de
son statut au Canada des Saxons dominants,
ce par la force des armes si l’on considère le
fait que Jacques Lanctôt (à qui nous rendons
hommage dans ce numéro pour sa force
d’éditeur autrefois), ait eu à prendre l’exil
avec d’autres aussi, à Cuba, du Canada de
Trudeau père qui a d’ailleurs à ce sujet, très
mauvaise presse en ce jour de 2023 encore.
Pire, ce Canada hérité, qui du référendum des
années nonante s’est à défaut de génie,
confondu en choses illégales dans un pays dit
de droit. Rappelons-nous de Madrid dans le
dossier de la séparation...dans l’Europe.
Notion de prison, de liberté restreinte, de Roi!  

Si Port-au-Prince était Port-Royal dans les
faits comme dans le plan originel, Toussaint
à Port-Royal serait tout simplement en tête de
la France, ce dont Napoléon Bonaparte évincé
à Vertières avait peur, pleura à l’île St-Hélène.
La première guerre de l’Indépendance dessi-
née du général Alfred Nemours, doit être vue
aussi sous cet angle, car la France sous ce ré-
gime n’était pas libre ni République, de là la
5e aujourd’hui si l’on évite ce besoin réel de

les biens volés. Aujourd’hui,
aux É.-U., ne sont-ils pas le
Mob qui piétine le droit, pra-
tique librement le culte de
partisannerie sous prétexte
politique pour se défendre de
la judiciaire?

Ce qui nous fait rattraper en
retour par les manuscrits iné-
dits de A Antoine Nemours
(CIDIHCA) sur la compré-
hension militaire haïtienne à
accorder à Toussaint Louver-
ture du dossier traité dans ce
No. de mai 2023 (les cor-
dons de l’histoire... de Dan
Albertini), raison principale
pour laquelle toute interven-
tion étrangère en Haïti est de  

Canada de son rêve, grande
Nation aux mains propres,
puisque dans l’ignorance. La
réalité est pourtant si diffi-
cile pour les Autochtones du
pays à qui l’on a tout volé
comme les esclaves enlacés,
arrachés de l’Afrique ances-
trale par tromperie, car il y a
eu de ces cerveaux formés à
qui l’on a promis ceci, mais
qui ont récolté cela en escla-
vage. Le Québec trouverait-
il alors de ses reliques dans
un musée au Canada s’il ac-
quiérait l’indépendance où il
perdit son référendum?

Pourtant, ce Québec qui se
croit Français, ne trouve pas 
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fait une agression intolérable
contre cette immunité éta-
tique, pour cette souverai-
neté (laquelle compte pour le
Québec dans sa quête avec F
Blanchet du Bloc à Ottawa)
et pour l’histoire universelle.
La revendication haïtienne
de l’Afrique à Saint-Malo
à Port-Royal Haïti est une
histoire réelle qui se trouve à
travers les musées en France
qui conservent les éléments
de la route coloniale.

La comparaison est peut-être
pauvre en émotion pour le
lecteur importé de pays qui a
comme objectif son bien-
être séculaire à venir dans un

Le comportement canadien
serait tout simplement à
l’instar des É.-U., voisins
qui ont pénalisé la nouvelle
Nation haïtienne, et qui sur-
tout comme Leclerc royal, a
admiré la capture de Tous-
saint Louverture sans l’aider
de sa démarche de liberté, ils
se voulaient esclavagistes, le
racisme à l’honneur.

Donc, ce Canada aussi, avec
tant de Noirs, et tant de peu-
ples endogènes des Amé-
riques piétinées par le colon
criminel esclavagiste qui fait
du haut de l’histoire, la leçon
de la morale aux autres sans
réparer ni remettre les vies ni

É D I T O R I A L
SI LE QUÉBEC SE SÉPARAIT DU CANADA: QUI SUIS-JE

comme dans cet élan canadien qui soutient cette Ukraine
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son bonheur dans le pacte
étouffant canadien d’après le
discours du Chef du BLOC
à Ottawa, en l’occurrence
Yves-François Blanchet.

Reconsidérons alors le Tous-
saint Louverture vers 1802
dans les Antilles avec Port-
Royal, ramenons aussi là, la
compréhension militaire haï-
tienne dont le général Ne-
mours, qu’on a détruit pour
voir Dessalines en 1804. Il a
fallu la défaite misérable de
Napoléon qu’on a voulu éri-
ger en héros quand on a ra-
baissé les vainqueurs dans
l’estime historique. Qui est
ici le Québécois souverain?

plus que de Port­Royal dans le plan originel, le beau­frère de l’empereur
marié à sa sœur, dont le filleul, fils de Leclerc, ce-e présence insulaire de
haut niveau dans la hiérarchie de l’empire signe Toussaint Louverture, roi
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deau représente une grande
problématique dans le dos-
sier de la violence en Haïti,
on saisit pourquoi le Canada
s’en va vers le chemin de la
rupture démocratique
comme des relations diplo-
matiques, pour la coercition,
à la manière de Simplice
vendeur d’âme au profit de
la trahison volontaire calcu-
lée.

Quand d’une part, on note
l’intrigue du député de Bou-
rassa, Emmanuel Dubourg,
depuis 2017-2018, dans le
dossier des Haïtiens en quête
d’exil à Montréal. On saisit
mieux la notion de fausse re-
présentation. Même de ses
mandants (son comté). Fritz
Jean quête pour le rencontrer
en vue d’influenceur tandis
que le gouvernement Tru-

POUVOIR RELIGIEUX

Haïi, pourquoi accueillir, et veiller au grain. George Dagher,
sujet d’origine syrienne récente, de retour en Haïi après une
immersion américaine divorcée, dit-il, tente depuis plus de
(4) ans, de jouer à l’incitaion pour une occupaion étrangère
en Haïi. Ainsi, la République d'Haïi serait-elle une nouvelle

poudrière pour le monde, sujet qui a déjà été évoqué à l’ins-

tar de l’Observatoire du dies,

Toussaint Louverture et la 1e

guerre de l’Indépendance
est arrêté, déporté en France
(Château de Joux, Pontar-
lier).

Jean-Jacques Dessalines de
la même trempe, organisa la
2e guerre de l’Indépendance
en 1803, pour la gagner au
prix du sang.

Plus tard, pour acheter sa
paix à prix d’or, Haïti paie
une rançon finale dont le
coût, mais aussi la valeur
malgré les apparences, va
peser sur l’histoire du siècle,
encore plus loin.

La mémoire africaine à tra-
vers le monde, l’agenda des
droits réclamés représentent
un drame immense de plus
en plus insoutenable par les
États qui ont organisé des
crimes ancestraux massive-
ment des plus crapuleux
pour dominer. Vaincre, c’est
là où Haïti intervient dans ce
besoin qui trouve sa bataille,
la victoire en Louverture
1802.

Simulation DE REVENDICATIONS HAÏTIENNES D’AFRIQUE EN Reconstruction

SUR LE MARCHÉ DES INFLUENCES AFROS

1802

AFRORESSEMBLANCE
2024

FAMILLE

De Charlemagne (le Grand)
à Louis 1e de la lignée caro-
lingienne. De Richelieu en
Louis XIII à Louis XIV de
l’édit du Code noir. De Bo-
naparte au général Leclerc à
Saint-Domingue, de Québec
arrachant sa croix pour en
empêcher d’autres aussi à la
manière de Richelieu contre
les protestants. La religion
est là dès les sévices de
Charlemagne, à Barbarin-
Preynat, ce que nous soule-
vons avec ‘la fin de temps de
cathédrales’ No.VI-juin. On
se lance encore en gentil de
foi de guerre de la religion
catholique en Haïti. Père
Jules Campion, aux homé-
lies exaltées fait la guerre au
pas de 1804, sa religion pé-
nalise. Vivacité liée: prêtres,
pasteurs sont vus trafiquant
d’armes, de machettes?

Si l’on se réfère à la manière
communautariste de l’Afri-
cain à l’étranger où la fa-
mille est la référence, il y a
lieu comprendre les pertes.

Revendication haïtienne de
l’Afrique à Saint-Malo, de là
à Port-Royal, Haïti est tant
craint que l’on s’accorde à
dévitaliser pour désactiver la
République par la voie des
effets post-traumatiques du
séisme 2010.
On craint avec l’Haïtien de
l’extérieur, la confrérie cé-
mentée qui fédère les
nuances souvent rivales sur
la base du teint de l’épi-
derme depuis M de Saint-
Méry, accroché à Duvalier
décédé, déchu. Le musée
dévoile l’histoire, éclaire
l’Afrique, de plus en plus
l’Haïtien.

Déchiffrer Dagher dans le
besoin d’un autre pays cher-
chant à régler ses drames par
exemple aux dépens de la
République d’Haïti avec
l’agenda d’un Hezbollah en
mode de recrutement caché
pour réaliser un vote histo-
rique contre Israël aux UN,
libérer leur espace vital oc-
cupé depuis trop longtemps
par la faute de l’ONU, des
É.-U, scénario déjà vu, en
1915 de 14-18, avec aumô-
nier militaire.

Après avoir échoué dans ses
projets depuis la MINUHA,
mandat de 09-1993, qui a eu
pour mission d'aider Haïti à
moderniser ses forces ar-
mées, à créer un nouveau
plan de police, ça a été un

échec! La MINUSTAH, le
mandat de mission des Na-
tions Unies pour la stabilisa-
tion. Lieu: Port-au-Prince,
Haïti. Durée: 07-2004, MI-
NUJUSTH, le mandat de la
Mission des Nations Unies
pour l'appui à la Justice en
Haïti. MINUJUSTH établi
par la résolution 2350 du
Conseil de sécurité, etc.
L’éden du mal ne va alléger
Haïti du fait sinon l’enfon-
cer, le pays vibre à Saint-
Malo!

Bilan ainsi de la MINU-
JUSTH, n’est-ce pas la PNH
qui arrête le bandit armé,
mais la rue manipulée qui
sème la mort sans procès
avec machette kalabos répu-
tée forme de guillotine, mais
le promoteur est impuni.

Les frégates canadiennes en
contrat dans les eaux haï-
tiennes pour les Américains
aux commandes de sous-
traitance pour mob idéal.
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Après l’accueil d’étrangers
sur cette terre, Haïti. Ils sont
religieux, l’autre plan caché,
avec un mandat qui est celui
de faire renier ses origines à
l’Haïtien, de faire du déni
l’arme qui rejette les propo-
sitions de Pierre Sané dans
sa démarche de l’UNESCO
en l’honneur des Haïtiens.

On s’avise du courant des
deux dernières décennies si
on s’y limite des archives de
l’Observatoire, en retrou-
vant l’article du 19 oct.
2004: la République d'Haïti
serait-elle une nouvelle pou-
drière pour le monde?

Poilant, Guy Philippe qui
était un des agents déstabili-
sateurs à la solde de, se re-
trouve en tôle en Floride,
pour crimes punissables.

En quoi consiste la nouvelle proposiion poliique?
Si le pouvoir religieux vit de pays dont Haïi où l’on se déclare
faire le mal au nom de Dieu comme autrefois, il y a tout de
même lieu d’observer un retour vers les valeurs qui ont

amené à la facture de l’être afrohaïien libre. Richelieu se
meurt, l’Afrique s’en inspire en proposiion.

Perversion de la conciliaion par la coerciion

MÉMOIRES

Simulation Diplomatie
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public francophile et amant
du cinéma français: ‘j’aime
le cinéma américain, ses mé-
thodes..., il est plus dyna-
mique’.  On le retire de suite
de la conférence de presse
sous prétexte de l’attente sur
l’autre trottoir où il sera fait
Chevalier. Là encore, je le
poursuis près des ascenseurs
avec la même question où il
fonce, et il fuit: ‘qu’est-ce
que vous avez à me poursui-
vre ainsi’. Le visage parle!

C’est en fait, l’image de l’ac-
teur ulcéré qui joue sans fic-
tion à sa façon les suites de
l’accident moto est inscrite
pour ressortir vingt-et-un ans
après. Le savait-il alors qu’il
allait trahir sa patrie la
France par évasion fiscale en
prenant l’exil en Moldavie,
c’est du ressort du fisc fran-
çais. Néanmoins, c’est une
empreinte comme une trace
sur le canon, elle sera rete-
nue comme celle du visage
ulcéré dans la photo qui a
déjà fait celle du jour en la
matière, gros gégé s’est mar-
qué lui-même. Est-il maso-
chiste en fait à se faire
suspecter depuis la relation
avec son fils Guillaume qui
remonte probablement vers
son père, dans son enfance.
Peu importe, c’était à
l’époque où Jacob Berger a
apprivoisé son personnage
parallèle en la personne de
gégé Depardieu, et de Guil-
laume son fils. Aime ton
père, le film qui tient à cœur
l’un, et l’autre, à boire au
point d’un accident de moto
dit-on. Spectacle, le malheur
devient bonheur, ma caméra
saisit l’image. S’il y en avait
d’autres, elles les ont censu-
rées !

La tribune du Complexe
Desjardins fait le comble en
émotion, on attend une ve-
dette, le canon de l’édition
de la saison du FFM. C’est
le promontoire le terme ap-
proprié où l’on a vu passer
ces canons du métier ici.
Celui-ci est une bête de
scène depuis Manon des
sources où et quand il est
Jean de Florette. Il rentre
tout bossu, il sort tout cossu.
Dans le scénario de Claude
Berri, il réussit avec un ba-
gage de sympathie qui lui
sied d’ailleurs, et mieux que
celui qui a joué le Bossu de
Notre-Dame (1996), malgré
Américain, et victime dans
le film comme lui. Gérard
l’acteur extraverti s'est
adapté en gros gégé (Depar-
dieu), n’épargne plus la mo-
destie

Gros gégé Depardieu est
l’élu du cœur de Bernard
Landry (premier ministre),
pour le titre de Chevalier, par
sa femme Chantal Renaud.
S’il a fait des siennes, l’in-
vité d’honneur est en retard
d’autant plus qu’il sera reçu
Chevalier de l’ordre du Qué-
bec par le premier ministre
de la Province francophile,
en l’occurrence Bernard
Landry que je surnomme
ben Landry, en politique. Il
lance un pavé dans la mare
quand je lui pose la question
sur les effets américains
qu’il soutient pendant toute
sa présence de presse au
Complexe. Il répond sans
détour, même avec une
pointe d’agacement lancé au

DEPARDIEU
CARRIÈRE REGRETS
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Vieille méthode campa-
gnarde française, le film
s’accroche sur le malheur
pour attirer la pitié dans un
récit raconté que l’on tourne
à la manière de Godard sans
le savoir, bien que la produc-
tion soit du trio France Italie
Suisse. Ce qui a forgé le
gégé. Depardieu, Chevalier
du Québec, était-il un
couard, un traître, menteur,
l’évadé fiscal, en 2013, la ré-
ponse en 2023 ne lui vaut
d’autres écrans ni d’écran
américain. Ce qu'il est par
contre, c'est la métamor-
phose annoncée de la jeune
Manon Cadoret (Emma-
nuelle Béart de l’époque)
dont la vieillesse transforme
sans égard. Gros gégé est
peut-être ce traître né in-
soupçonné, car il se vire une
fois de plus en critiquant
Vlad.
Merci d’y croire !
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Chevalier blessé
FFM 2002

retour sur l’image
amour du cinéma américain

(SLRDC)

par Dan Albertini

DEPARDIEU DE L’ORDRE DE CHEVALIER DU QUÉBEC

DEPARDIEU AVEC JACOB BERGER - COMPLEXE DESJARDINS
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ID-C, c’est sur la route du
cinéma que l’on a droit à la
forme d’immunité qui dé-
douane des jugements. C’est
là aussi où l’on voit passer
les images en accéléré
comme en dérision ou en
instruction. La liberté du
‘death burger’ confirme la
règle, elle vous est proposée
sans détour à ce titre en ce
mois de mai 2023.

ARRÊT SUR IMAGE

le Death Burger à Juste pour Rire 201

vous souhaitez lire un sujet

en particulier, écrivez-nous.

DEPARDIEU
SUCCÈS REGRETS

fuir les taxes

DEPARDIEU
TRAHISON REGRETS

conclusion
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L’ébauche d’un monde idéal
présenterait un tableau aux
couleurs variées de fleurs
exhalant un parfum indiscer-
nable. La faune et la flore
respirant cette paix naturelle
où la sécurité de tous est ga-
rantie par la clause de non-
violence inscrite dans la
conscience originelle. 
Aucun ne travaillerait pour
qu’un autre récolte le fruit de
son labeur, il n’y aurait bien
évidemment ni riches ni pau-
vres. Idyllique vous dites?
Nous sommes deux…

La masse prolétarienne mon-
diale se réveille sur fond de
frustration, preuve qu’on est
loin du monde idéal rêvé
créé. La revendication est
commune, car inhérente à un
état d’exploitation planifié.
Meilleurs salaires, meil-
leures conditions de vie, re-
traite honorable, etc.

En Haïti, on est encore loin
de revendiquer tout cela, car
du travail, on n’en a pas.
Carburant avec cette grogne
plurielle pluraliste, ce vail-
lant peuple lutte pour sa sur 

vie en livrant une guerre fé-
roce contre les cruels mau-
vais voleurs de son bonheur.

Il réclame le droit de vivre
dans la dignité ainsi qu’il
sied à l’espèce la plus ou
moins avancée des bipèdes.

Cependant, le dirigeant, de
pauvre qu’il fut hier encore,
ne compte plus ses millions.
La lutte du peuple pour ré-
clamer le fonds petro caribe
dilapidés, on le sait mainte-
nant, par moult voisins, a gé-
néré pour la réprimer, des
gangs armés fédérés par ‘les
champions de la démocra-
tie’. De ce pouvoir qui se
voulait légitime par la prove-
nance, ils en usent démesu-
rément, tuant, kidnappant,
violant, exécutant femmes et
enfants quand les hommes
devenaient rares, fatigués de
mourir. Des voix se sont éle-
vées pour que cesse l’indé-
cente indifférence, mais on
continue d’envoyer des
armes de fabrication connue,
et des munitions, sur cette
terre jadis paisible qui a eu  

l’outrecuidance de voter en
premier pour l’article (1) de
la charte des droits et libertés
oblitérée depuis : « Tout être
humain a droit à la vie, ainsi
qu’à la sûreté, à l’intégrité et
à la liberté de sa personne ».

Ce premier mai donc, l’haï-
tien ne fête pas, il est occupé
à pourchasser le petit voleur
pendant que le grand voleur,
véritable auteur de son mal-
heur est libre de tout mouve-
ment cohérent.
Son salut ne sera donc pas
pour demain vu l’état actuel
des choses.
Le combat continu…

Haïti Renaitra !
Un premier mai qui perd
tout son sens
Par Jean Willer Marius - As-
pirant Ministre du Bon-
heur des Haïtiens

UN PREMIER MAI QUI PERD TOUT SON SENS

par Jean Willer Marius

(Aspirant Ministre du Bonheur des Haïtiens)

Pensées

Pilot Poet (mai 2023)

Pensées 
Quatre pétales de pensée,

Bravent le vent, fleur de velours,
Dans le jardin de mes pensées,
L’amour accourt à contre-jour !

Une pensée de souvenirs,
Suffit à panser mes blessures,
Quant à l’aune de ton sourire,

De la vie j’oublie meurtrissures !

Comme l’oiseau dans un parterre,
Picore délicates pensées,

J’aimerais pour la vie entière,
Ne pas cesser de vous aimer !

Pilot Poet (mars 2023)

I N T E R N A T I O N A L  D I P L O M A T  
plus que la valise diplomatique à la manière de deux hémisphères P
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Idyl l ique vous di tes?  Nous sommes deux…

P I L O T  P O E T  D A N S
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ple depuis ses dossiers clas-
sifiés pour tromper, est mise
à nue dans la Géographie cy-
bernétique, quand elle a cru
à son invincibilité par le ci-
néma fantastique propagan-
diste par adoption. Quant au
fait qu’elle se droguait pour
se bercer d’illusion, sachant
avoir acheté les génies au
lieu d’en créer, la liberté a eu
un autre sens pour elle, tan-

dis que la Chine travaillait au
besoin de se régénérer. Elle
prévoyait, et ce n’est pas de
perdre, ce depuis la Géorgie.
Elle (DC) s’est compromise
en parlant de ‘fin de l’huma-
nité’, en Biden quand il doit
vider le plafond de la dette
pour s’honorer le lendemain.

Ce ne sont pas les canons de
la Navarone du cinéma ins-
pirés de l’île de Kéros dit-on,
de la 2e juridiction de guerre
globale, ce sont ceux qui ont
provoqué le Traité de Ver-
sailles, et qui ont conduit à la
SDN avec des adhérents vo-
lontaires et stratégiques. La
globalité n’étant pas acquise.
Ils ne sont cependant pas ici,
du cinéma pour plaire à l’es-

prit hollywoodien où l’Amé-
rique gagne dans le concept,
dans la conception, dans la
coalition opportuniste. Ici, la
scène de guerre est réelle, et
la juridiction se trouve entre
les mains de la Chine. Cette
Amérique qui a peur, et qui
cache ses défaites à son peu-

caine comme les É.-U., im-
plosent, s’étouffent dans une
dette irréversible, comme à
l’âge où l’URSS en chute,
mais encore craint les effets
Snowden retardés. Ainsi, on
aura beau vouloir faire pas-
ser l’espion américain fardé
déguisé bridé en journaliste,
que c’est bien un agent d’in-
filtration attrapé in extremis
la main dans le sac.

La Chine sait que tout ci-
toyen de son origine est dés-
ormais considéré tel l’agent
d’information par défaut, de
ce fait en général les É.-U.,
d’Amérique, partout à tra-
vers le monde. En outre, le
citoyen ordinaire ignore que
la Chine possède les moyens
de rétorsion contre plus d’un
État du G7, faisant de la pro-
pagande contre les droits
fondamentaux de leurs pro-
pres citoyens.

La phobie yankee n’est pas
un élément d’assurance ou-
tremer pour se croire proté-
gés, c’est de la paranoïa, car
ils savent par exemple, que
de l’ambassadeur R Barnes à
Leon Siu, ministre des AE
du royaume d’Hawaï, c’est
une zone si éloignée (rappe-

lons-nous de Pearl Harbor)
que l’attaque serait locale,
donc sans effet pour le
noyau. Mais, DC a péché ail-
leurs chez l’autre asiatique.
La peur des É.-U., n’est donc
ici l’élément d’assurance ou-
tremer dans toutes les eaux
pour se croire garants par la
paranoïa, car elle sait de cet
exemple (l’ambassadeur Ro-
nald Barnes comme Siu sont
du courant asiatique naturel),
comment elle saxonne.

Chine Nouvelle. La nouvelle
donnée qui pèse lourd aux
yeux des plus curieux, c'est
l'émergence d'une Chine qui
offre une autre vision du ca-
pitalisme, dans Che Gebara
les États Unis d'Amérique
ont Perdu ou Gagné la Ba-
taille. Int/24-02-2011

Cette Chine a le pouvoir dis-
crétionnaire de décider de

déclarer la 3e juridiction de
Guerre G, et avec fin d’em-
prise équivalente réelle.
L’acte au procès de la mise
en accusation de Donald J
Trump, président, dans sa
chute, démontre, soit une
connivence et purement po-
litique, entre le Congrès avec
l’accusé, soit une profonde
désorganisation des compé-
tences au point de perdre une
forme d’expertise longtemps
présumée globale. Si c’est
avec ce pas de porte que les
É.-U., ont été depuis vingt
ans par-devant la Chine et
autre, il n’y a que l’Europe
désuète qui croit encore en
cette Amérique bientôt farfe-
lue pour laquelle le Canada
doit alors se trouver une al-
ternative, sinon ce sera la
soumission dégradante qui
lui sera accordée.

C’est la guerre même si peu
se l’avouent en se chinant le
saint à qui se vouer, ils sont
en enfer, dixit G Cesbron, le
pape: concedo. La Chine est
prête, plus qu’elle se défend,
elle siège par la même or-
donnée qu’on lui avait sou-
mis au pacte de clan de trône
d’envahisseurs. Sa mémoire
est à ce titre à ce standard.
Deux guerres mondiales s’en
sont suivies, la 3e est établie.

Les bidasses de la 3e Guerre
G sont là, mais avec de nou-
velles axiomes encore indé-
finies. La Chine de par son
trésor et ses agents formés à
travers le monde représente
le maître de cette 3e juridic-
tion de guerre globale, car à
elle seule équivaut le poids
de cette décision sans revers.
L’Amérique NORAD n’ira
pas ainsi, et le cas échéant
elle se perdra de l’intérieur,
a contrario, Beijing se ren-
forcera, c’est l’équation en
simulation réelle qui démon-
tre peu d’inconnus et tant de
faits avérés depuis vingt ans.

B Obama en rencontrant Hu
Jintao (juillet-09) n’a pas à
feindre qu’il avait à l’esprit
l’Asie de Leon Siu, d’où, les

(7) symboles dans l’ordre:
Chine, Chinois, Présidence-
US, Drapeau-US, Drapeau-
Chinois, Président Obama,
Presse. Déjà en ce temps-là,
l’image du président et de la
présidence étaient ternies
contrairement à la première
rencontre (Trump qui est de-
venu président élu après B
Obama, a réclamé tant de ses
yeux et non du patriotisme,
pour accepter Obama améri-
cain. En fait, la presse améri-
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Trump-acte d’accusaion poliico

DIPLOMATIE INTERNATIONALE & SOCIÉTÉ par Dan Albertini CHINE 3e Juridiction deGUERRE G

Quand à l’occasion des inondations aux Gonaïves en Haïti, la photographe d’une agence
de presse américaine, Joahna a fait le tour en hélico loué en RD, c’était une espionne qui
aurait exfiltré un juge d’instruction haïtien vers la Floride. Si c’était en Chine, serait-elle?
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Ombre de 1e Juridiction de Guerre Globale
Le rêve allait s’estomper par
l’arme atomique qui allait
imposer une seconde juridic-
tion de guerre globale. L’Al-
lemagne voisine était une
fois de plus au centre des dé-
bats et des conflits. Genève
ignorait encore que la me-
nace de la 3e juridiction allait
se faire sur une base de super
puissance de la Chine, ce
mieux, que le siège allait se
déplacer une fois de plus.

Quand Genève a accueilli le
siège du Secrétariat général
de la SDN installé temporai-
rement à Londres, son sou-
hait était sûrement la joie
partagée de ces bourgeois
de, qui se voyaient déjà en
affaires avec le pas de porte
de neutralité d’abord,
En réalité, c’est de la diplo-
matie des bons offices qui
les mettait d’égal à égal à des
géants, qu’elle avait en vue. 

15
les images sont irées d’Archives de la défunte SDN

ONU, le 2e site global de juridicion de guerre américaine

quand la Chine a évincé les É.-U.

Leon Siu MAE Hawaïan Kingdom (RI)

Les É.-U., en allant chercher Kamala Harris vice-présidente, ainsi que Londres avec le
même calcul intégrateur en mettant un maire indo-Pakistanais, un PM indien, comme le
Canada avec ses ministres et peut-être bientôt son PM, au service de sa majesté, pour
faire infléchir l’Inde contre le courant chinois, c’est déjà là l’erreur saxonne, méthode
tardive désuète avant usage, éculée avec Barack Hussein Obama, sans effet sur Beijing
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Certains diront que la justice
populaire ne doit, en aucun
cas, se substituer à l'autorité
judiciaire. La vérité c'est que
l'autorité judiciaire haïtienne
n'a pas la confiance du pu-
blic. On oublie trop vite les

horreurs commises par les
brigands. Des policiers cou-
pés en petits morceaux, des
personnes décapitées, une
famille brûlée vive un di-
manche matin, des femmes
et de jeunes filles violées, les
enlèvements contre rançon
devenus de simples faits di-
vers... Chaque jour, on at-
tend sans espoir, se
demandant instamment: à
quand son tour, car au bout
du compte, personne n'est
épargné. Non, la réaction de
la population n'est pas de la
barbarie par rapport aux vio-
lences qu'elle a subies des
gangs, ces derniers temps.
Face aux ennemis qui mena-
cent son existence, le peuple
haïtien doit s'unir à chaque
fois et il n'appartient à per-
sonne de lui dicter sa réac-
tion.

Par contre, la tendance ac-
tuelle consistant à exécuter
une personne sous prétexte
qu'elle est de mèche avec les
bandits présente un danger
pour celle de qui elle émane:
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Il est des pays contre les-
quels le malheur semble
s'acharner. Haïti en est,
hélas, l'un des tristes exem-
ples. De l'asservissement à
l'insurrection, les esclaves
haïtiens chassent les colons
français et fondent leur pro-
pre nation. Le monde occi-
dental, en particulier, les
États-Unis d'Amérique, la
France, l'Angleterre et l'Es-
pagne feront payer cher sa
témérité pendant des généra-
tions à la première Répu-
blique noire, pour avoir osé
se rebeller. Ils ne reconnaî-
tront pas son indépendance
qu'ils considèrent comme un
mauvais exemple pour leurs
propres esclaves et feront
tout pour la rendre instable.
Et depuis, c'est le chaos poli-

tique, le marasme écono-
mique, la mise sous tutelle,
le pillage des richesses, le
vol, la corruption, la mau-
vaise administration, ajouter
à cela, les multiples catas-
trophes, à répétition, liées
aux phénomènes clima-
tiques. Le destin a toujours
été cruel avec le peuple haï-
tien.

Privée d'État et d'élite, pillée
par les étrangers et trahie par
ses propres fils, Haïti est un
pays martyr. Et, de soi-disant
amis de la communauté in-
ternationale portent une part
énorme de responsabilité
dans le désastre. Au-
jourd'hui, on a le sentiment
de vivre dans un territoire
délaissé des pouvoirs publics
au profit des bandes armées.
Combien de personnes vi-
vent encore chez elles à
Port-au-Prince? Combien
ont quitté leurs domiciles
pour ne pas se faire massa-
crer? Des quartiers et des vil-
lages se vident chaque jour
au rythme des avancées alar-
mantes de bandits. Le gou-
vernement laisse faire, les
médias grand public se tai-
sent carrément. La popula-
tion est livrée à elle-même.
Les citoyens sont aux abois.
Partout, c'est la peur et le
désespoir. Même les Nations
Unies se désolidarisent. Et,

soudain, comme à chaque
fois quand ça va mal, se met
à dégager une énergie collec-
tive plus entrevue depuis
longtemps... Le peuple crée
un mouvement spontané de
résistance consistant à tra-
quer et tuer les bandits
Les avantages que cette
réaction populaire apporte
ne sont pas à ignorer. Non
seulement elle soutient une
cause morale qui est d'éradi-
quer le banditisme, mais
aussi, elle se justifie comme
de facto une expression de
souveraineté populaire. Tou-
tefois, ceux-ci sont moindres
par rapport aux dangers
qu'elle peut engendrer, vu
son caractère inique et illé-
gal. Il est prescrit: ''Nul ne
peut se faire justice lui-
même". Dans toute société
démocratique, l'État mono-
polise le pouvoir de punir en
interdisant toute forme de
justice privée étant tenu de
garantir le droit à la vie (art
3 DUDH). Mais, qu'en est-il
lorsque ce même État
manque à son obligation et à
sa responsabilité? Que doi-
vent faire les citoyens quand,
de connivence, le gouverne-
ment s'abstient de prendre
des mesures pour prévenir et
punir les bandes de malfai-
teurs? Quand tout va mal, il
n'y a pas trente-six solutions,
c'est la révolte générale.

HF est ancien ministre de la Justice,
et ancien juge d’instruction

la société. C'est une orienta-
tion inquiétante qui se doit
d'être arrêtée sinon, elle
risque de devenir une pra-
tique incontrôlable. Si au dé-
part, la réponse des citoyens
est perçue comme un moyen
d'autodéfense et un message
adressé aux apprentis délin-
quants et futurs hors-la-loi,
elle ne doit pas cependant
aboutir à l'anarchie. Qu'on le
veuille ou non, il y aura une
nouvelle Haïti fondée sur
l'ordre et la justice. Les
signes et les messages ne
laissent aucun doute. Les
choses vont changer, nous en
sommes certains. La situa-
tion d'aujourd'hui n'est pas
une fin en soi, mais un
moyen de nous projeter vers
un égrégore spirituel pour
parachever la recomposition
d'un nouvel ordre politique,
économique et juridique.
Quoique marginalisée et do-
minée, Haïti reste un mythe.
Et la renaissance viendra
inexorablement!

H e i d i  F OR TUNÉ
Cap-Haït ien, Haït i

ce 22 mai 2023
http://heidifortune.blogspot.com

NOTE DE L’ÉDITEUR
le dossier

BURKINA

(ambassade)

FASO - RI

DES OMBRES dans

l’ombre d’ OTTAWA

est publié en P.15
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PUBLIÉ EN 2014 (fRANCE) 

trouvé ces archives pour y
aller.
C’est donc pourquoi nous
avions consulté l’observa-
toire SLRDC élaboré en cri-
tique fictive et scénario
imaginaire, sur de Méne-
val/Fillion. Extraits : Le film
de Méneval n’obéirait donc
aux règles des sciences de
l’historien, mais d’un propa-
gandiste. Car, de Méneval
dans sa reconnaissance du
Code noir en projection fu-
turiste ne mentionne Tous-
saint dans le Jura français, à
Joux, tandis qu’il pleure Na-
poléon à Sainte Hélène pour
la même cause. Une affaire
de cordon d’honneur dé-
noué. Il nous est facile de
supporter cette thèse par
l’apport des recherches De
Boeck, le Bozec, cités dans
les considérations sur l’ou-
vrage collectif qui incluait
Guy Despeignes, PhD. la se-
maine écoulée,

De Méneval explique en ré-
clamation de crédits, ses an-
nées à titre de secrétaire
particulier de l’Empereur, ce
qu’il a donc vécu comme té-
moin privilégié dont le be-

Dix ans avec Napoléon, des
mémoires de Claude Fran-
çois de Méneval sans citer
Toussaint Louverture dans
l’histoire tandis que Macron
est allé visiter le Château de
Joux et saluer la mémoire de
ce général qui a fait la 1e
guerre de l’Indépendance
d’Haïti. Quand l’histoire
s’écrit de cette façon, il y a
lieu de douter de la bonne
foi, des compétences, et du
racisme. Alain Fillion doit
s’expliquer sur de Méneval
en lisant [L’intérêt est donc
élevé à ce standard, à un ni-
veau où histoire pour his-
toire, cordon pour cordon,
les mémoires de Méneval
n’ont le courage de la récon-
ciliation ni de la vérité histo-
rique qui vivifie ce
symbolisme interprété, im-
mortel de statut par les nou-
veaux cordons Laferrière sur
les cimes d’une langue
adoptée au Château de
Joux], la visite de Macron
là-bas.

De Méneval ne pouvait donc
ignorer Toussaint Louverture
arrêté en 1802 et mort le 7
avril 1803, si Macron a re-
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H I S T O I R E  P A S S A G E S  O B L I G É S
V isages  de  guerres

ESSOR LIVRE ÉDITEUR

Claude François de Méneval 

l e  G é n é r a l  To u s s a i n t  L o u v e r t u r e  m o r t  a u  Ch â t e a u  d e  J o u x

par Alain Fillion

DESSALINES 1804
« Les JJ d’Or ».

tiré du livre en confection, Haollywood 2014

soin de ressortir cette mé-
moire, par Alain Fillion.
Qu’a-t-il laissé dans Law-
rence d’Arabie, dans la
Chute de Bagdad, dans la
Bérézina ?
C’est la rigueur des re-
cherches d’une part, de
l’honnêteté d’un côté, d’au-
tre part, ce sont les détails
les indices qui révèlent par
exemple sur l’analyse, le
promontoire de Fillion en
ce temps de 2014, mis à nu
en 2023.

Ce qui a changé depuis
2015 après la publication
de l’article avec ID-G, sur
la Route du Cinéma de Dan
Albertini.

Il n’est donc pas sans inté-
rêt quand le président Ma-
cron II [qui n’a pas su
réformer ni se dépanner en
crédibilité sera sûrement
jugé en historicité par fla-
gornerie pour convenir à
l’ouïe française dans cent
ans], s’en va à Joux banale-

assassiné par sévices saison-
niers hivernaux rigoureux et
privations multiples, au Châ-
teau de Joux surveillé de
l’autre crête voisine, du Fort
de Joux. Une telle histoire
réveillée à la présidence
française aujourd’hui dé-
montre des failles d’irres-
ponsables qui n’avaient pas
prévu, par exemple, ce que
Jacques de Cauna allait ten-
ter d’élucider sur cette
époque. Si Napoléon par de
Méneval ramené par Fillion
est à ce titre à refaire par Ma-
cron II, c’est qu’il y a péril
en la demeure pour tenter
une telle récupération.
La considération associée
trouve en témoin le maire de
Piffonds, Xavier Rosalie qui
affiche en format de carte de
visite  la photo du président,
par obligation de la loi votée,

ment, là où hélas de Méne-
val n’a pas souligné l’intérêt
caché de l’éducation en
France, pour se dire ouvert à
Toussaint Louverture le gé-
néral français (de l’époque) 
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Re c u e i l d e p o èm e s d e P a t r i c k  C h a r l e s

SLRDC la mémoire sémantique élaborée du S-dd
l a  1 e g u e r r e  d e  l ’ I n d é p e n d a n c e  d e

1 8 0 2 ,  t i r é  d u  manu s c r i t  i n é d i t

G é n é r a l  A l f r e d  A N emou r s

mais le président Macron, dans un immense cadre pour une
photo si réduite du sujet, c’est pour le lecteur l’occasion de le
reconsidérer en Napoléon, autrefois.
Disons-le en citation : ‘la France de Fillion ne peut donc rêver
d’un beau film, d’une mission accomplie. Je dirais malgré tout,
c’est une bonne lecture qui élucidera le lecteur haïtien, sur la
France’. Au Canada, et  au Québec, si la raison prime. 
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R E L A T I O N S  I N T E R N A T I O N A L E S  D I R E C T E S  
Quand  Ha ï t i  Réc lame  son  Dû  pour  s ’A f f i rmer

ID-C Sergei Ordzhonikidze
ambassadeur retraité de la
Fédération de Russie, ancien
directeur général du Palais
des Nations vers 2010 quand
Ki moon paraissait comme
le personnage qui visitait les
entrailles de la République,
là où Obama président des
É.-U., n’a pas mis les pieds
tandis qu’il allait s’incliner
par-devant le mur des la-
mentations à Jérusalem cité
de, avec kippa et révérences.
Cet ambassadeur russe de
l’époque est du pays qui dit-
on a été le premier pays à re-
connaître l’indépendance de
ce État prodigieux qui s’est
créé au nom d’Haïti pour
faire casser les chaînes de

l’esclavage à jamais comme
principe d’économie poli-
tique internationale.

Nous y reviendrons plus loin
avec un important élément
tiré d’archives sur le sujet
qui édifie malgré peu connu.
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Pourquoi le numéro spécial
sur Harald Pfeiffer - SSLDF,
et Samuel Pierre Ingénieur
PhD - Poly-UDM/ISTEAH,
en particulier, fait autant cas
de la Russie dans le contexte
de relations de guerres avec
l’OTAN, et Haïti pris dans le
contexte particulier qui sévit
depuis 2019, dit-on par la
faute des É.-U. d’Amérique?

Nos considérations remon-
tent ici depuis Ki moon pour
Haïti, quand il a choisi l’Haï-
tienne Michèle Montas dans
le cadre de ses porte-paroles
parmi les autres. Étonne-
ment, reconnaissance, consi-
dérations, tous de ces mots
adoptés pour récupérer le

standard. Hélas, Haïti vit en-
core sous le pas de l’absence
de gestion post-traumatique
du 12 janvier 2010 où l’on a
trouvé les restes de la MI-
NUHA en la MINUSTAH,
pour filtrer en MINUJUSTH
après choléra et impunité.

Telle amitié, quelle ressem-
blance!
Si l’on considère les écrits
inédits du général haïtien, A
A Nemours sur la première
guerre de l’Indépendance en
1802 avec Toussaint qui fut
à ses frais, mort en France
dans le contexte soulevé de
Louis E. Élie: ‘Comment ex-
primer notre reconnais-
sance envers la Russie?
«La matière historique sur
laquelle j'ai travaillée, je la
considère surtout par rap-
port à ses répercussions fu-
tures, par rapport aux actes
qu'elle peut provoquer, un
jour, dans Ie sens de nos re-
lations' commerciales avec
la Russie», après l’Indépen-
dance, Le Canada ne saurait
reprocher à la Russie ni
Haïti, à moins de condamner
tacitement et historiquement
publiquement avec effet de
saisie en faveur d’Haïti
comme pour l’Ukraine, sur
les litigieux des îles Saint-
Pierre-et-Miquelon, invitant
les É.-U. à s’y joindre mal-
gré la position américaine
d’antan par un embargo
commercial contre Haïti.
Puis, le Massacre de Mar-
chaterre vers 1921, contre
des paysans haïtiens. Hélas, 
Kamala Harris: «do not
come»,  dans l’affaire du Rio
Grande où la police montée
traquait des Haïtiens tandis
qu’elle reçoit aisément des

réfugiés ukrainiens.
En considérant la critique de
la journaliste cubaine María
de Los Angeles Simon dans
l’affaire Elián González vue
dans son contexte, ce n’est
pas le VTT peint d’em-
blèmes du drapeau haïtien,
de la police de Miami qui va
nous impressionner. E. Élie,
la Russie, nous parlent plus
et nous en parlons ici.

Nous venons ici avec Tous-
saint Louverture comme no-
tion soulevée par le prochain
personnage de cette édition
aussi, qui de par ses manus-
crits inédits trouvés au CI-
DIHCA à Montréal, nous a
orientés vers cette source
nouvelle. Louis E Elie (Ed.
Estève, Port-au-Prince Haïti)
Le Président Boyer et l’Em-
pereur de Russie, Alexandre
1e (Une mission diploma-
tique à Saint-Pétersbourg en
1821) Imprimerie du Col-
lège Vertières P-a-P, Haïti
[ouvrage dédicacé à Édouard
Estève en témoignage de
mon affection, Louis E. Elie,
le 6 avril 1942].
Ce qui porte à croire que la

démarche haïtienne compta,
ce malgré les bons offices de
la  Russie anticipée à recon-
naître le fait de l’indépen-
dance acquise par la guerre
[Haïti], mais de réduire les
tensions avec la France
aussi.

Le Canada et son importante
communauté haïtienne crois-
sante de par les problèmes
haïtiens au pays, se retrouve
donc au cœur d’un conflit
peu ordinaire en s’inscrivant
depuis Stephen Harper (an-
cien PM), à Justin Trudeau
non élu pour entrainer le
pays dans une guerre ni de
s’activer aveuglément contre
la Russie, quand celle-ci aux
commandes révolutionnaires
en Afrique continentale par-
tagée avec la Chine prise
sous la même considération
fanatique aveugle des É.-U.,
faisant dans le déni, même

dans le retour du charbon
comme énergie utile. S’il y a
eu  Bretton Woods en 1944
en présence du général A A
Nemours, le Canada ne peut
nier l’écriture diplomatique
de la République d’Haïti.

P O U C H  D I P L O M A T I Q U E  I N V E R S É
l e  déséqu i l i bre  pervers  M iami  -  Ha ï t i
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L’histoire de la famille
Pfeiffer nous est contée de-
puis la Suisse, dans la com-
mune de Gland arr. Nyon,
canton de Vaud. Un après-
midi d’été, Karin la femme
d’Harald montre des photos,
la passion luit dans les yeux,
elle parle du personnage qui
revient bientôt. Mais aussi,
de son prochain voyage. Le
nom du projet en cours ré-
sonne comme SSLDF dans
un pays situé en Afrique. Il y
avait eu la guerre étendue du
pays d’à côté. Son mari était
parti construire un hôpital,
depuis, il y vit là-bas pour
développer le projet avancé.
Si Harald est le personnage
central de la machine en
marche, il y a aussi Alberto,
un ami allemand, des Hol-
landais, pour ne citer que
ceux-là. Le récit prend
forme: Masanga.

Entre le temps de l’érection
du mur de Berlin et sa chute
comme celle de l’empire de
l’Union soviétique, les
portes se fermèrent, se rou-
vrirent pour laisser filtrer
l’histoire. Un homme tra-
verse en Suisse accompa-
gnée de sa femme. Harald
Pfeiffer savait-il ce qui l’at-
tendait dans un avenir
proche, il ne pouvait pas s’en
douter. Il sait ce qu’il a en
tête. Il ignore jusqu’où cela
va l’emmener, les devins de
Berlin-Est ne sont pas de
cette vocation pour l’outre-
frontière. Il va s’investir
dans l’œuvre admise carita-
tive en faveur de la Sierra
Leone voisine du Libéria.
Ainsi prend naissance le
rêve sans devin qui est de-
venu une belle réalité malgré 

la guerre qui sévit dans la ré-
gion. De la Suisse, il com-
mence à construire un
hôpital à Makeni Sierra
Leone, avec l’aide de ses
amis qui travaillent à la
même place que lui et Karin.
La Clinique du Château de
La Lignière à Gland a été le
cadre enchanteur qui a vu
éclore le projet.
Nous assurons que l’initia-
tive de citer Harald Pfeiffer
ne vient pas sur sa demande,
il l’ignorait d’ailleurs, nous
avions pris le temps de mûrir
le grain de la présentation à
donner au texte, sans tomber
dans l’étalage de comptoir.

De Gland vers l’Europe née,
il embarque et traverse via la
Belgique d’après le récit
d’un de ses amis, nous
n’avons pas le visa d’étaler
la vie d’Harald. Des portes
afros s’ouvrirent, traversant
le Maroc, d’autres territoires,
avec la caravane qui profitait
de leurs vacances pour s’y
rendre dans le pays long des
plages de sable blanc. L’ac-
cueil allait faire les choses en
accéléré avec : horloge
suisse et précision alle-
mande, dans une léproserie.

Nous avons rencontré il y a
de cela six ans, un autre en-
gagé pour les démunis sur la
route d’un Batey à Consuelo 

San Pedro de Macoris, RD,
en l’occurrence Jean-Claude
Valbrun qui a érigé la Cli-
nique Jacques Viau de l’as-
s o c i a t i o n
Hispaniola-Debout, où les
services sont désormais of-
ferts en coopération avec
l’État. Occasion édifiante de
mieux discerner ce type
d’initiative qui réclame tant
de sa vie personnelle quand
on s’y investit. À cet effet,
nous avons pu jauger la va-
leur réelle de l’action d’Ha-
rald en Sierra Leone.

Aujourd’hui, l’Hôpital Mag-
benteh est une réalité qui
propose bien plus que des
soins médicaux, le projet
s’agrandit, le centre éducatif
développe la vocation d’ins-
titution scolaire aussi où l’on
enseigne les éléments fonda-
mentaux du savoir qui mène
à un niveau supérieur en vue
d’études avancées si la ten-
dance se maintient au pro-
rata des acquis. Il y a
l’aspeect de rétention sociale
dans un milieu progressiste
au lieu d’aller gonfler les
rangs de l’oisiveté, grand
grenier où la délinquance et
les guerres viennent généra-
lement puiser des ressources
et la relève. Entre-temps, ce
sont les  prodiges en salle
d’OP qui font de cette initia-
tive, un besoin essentiel dans

la vie de la communauté
comme celle du pays pris en
témoin.
Si vous allez dans la com-
mune de Gland en Suisse, il
est probable quand vous
citez Pfeiffer, de trouver au-
dience comme des dona-
teurs. Mieux encore, les
caravanes sont aussi connues
par exemple au Maroc sur le
chemin où des amis d’Ha-
rald se régalent en insectes
avant de siroter leur thé à la
menthe fait de belles théières
au bec long. Une coutume
glandoise certes, mais suisse
aussi. Le voyage qui attire.
H Pfeiffer fait partie de la ca-
tégorie du genre humain pa-
cifique de nature. Il draine
avec lui sa diplomatie qui
ouvre des portes malgré les
obstacles. Physiothérapie di-
plomatique comme axe de
succès si l’on considère
celui-ci comme le soulage-
ment qu’il apporte avec une 

équipe pluridisciplinaire de
plus en plus élargie.
S’il est père de famille dans
la vie de ses enfants, dont sa
fille qui aime le chemin de la
vocation humanitaire au pro-
fit des démunis, il réussit à
faire école aussi sur le banc
de la Sierra Leone où il
passe le temps à s’occuper
des autres.

Nous sommes toujours sur le
chemin de la diplomatie du
tourisme pour la paix avec le
dossier Pfeiffer. ID-C profite
certes des archives de l’Ob-
servatoire du dies, apanage
de Réseau HEM Canada
Global. Nous invitons ainsi
tous les amis de la Sierra
Leone, ceux de l’Hôpital
Magbenteh, l’aventurier du
patrimoine humanitaire, le
spécialiste en voyages de va-
cances, le donateur en herbe
comme le vétéran dans le
domaine de la bienfaisance,
à aller faire un tour visiter ce
lieu magique qui a attiré
l’homme qui avait pourtant
tout à gagner à rester comme
ses pairs, en Europe, en
Suisse, l’autre forme de vie.
À l’époque où l’observatoire
du dies s’installait en Suisse
dans le but de renforcer l’as-
pect des RI dans les activités
médiatiques, les occasions
de témoignage étaient sou-
vent transformées en effectif
pour la SSLDF, à la vue de
cet homme qui a su investir
plus que sa vie, ses avoirs.
Ce sont aujourd’hui, des lits
d’hôpitaux décents, des
soins vitaux, des salles
d’opération fonctionnelles,
des salles de classe et encore
plus. L’espoir, là-bas!
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Hospita l  Magbenteh Sierra  Leone
H A R A L D  P F E I F F E R

OBSERVATOIRE du DIES
UN EST-ALLEMAND EN SIERRA LEONE
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Est-ce une rumeur, ou le fait
avéré, des gens en parlent au
point de pouvoir discerner la
teneur d’un discours. Il est à
peu près idéal pour un pays
esclavagiste qui a conservé à
plus forte raison, les trésors
de son passé colonial escla-
vagiste comme patrimoine,
d’en faire de son mieux pour
carrément tromper la raison
le droit, et l’histoire afin de
s’éviter des procès en récu-
pération. Chirac, président,
aurait tenté en ce sens une
réécriture de l’histoire de la
France sur l’esclavage.

Est-il possible d’en vouloir
autant dire, les interrogations
varient. Nul n’ignore que les
É.-U., d’Amérique, ancienne
colonie des Anglais et Répu-
blique foncièrement esclava-
giste, ségrégationniste qui a
gardé le drapeau confédéré,
s’use en calculs complexes
pour savoir si garder ou pas
ce symbole actif, car certains
l’ont dans le sang qui coule
dans leurs veines. Pourquoi
pas la France, grande coupa-
ble de la Francophonie, elle
a le profil idéal pour ce faire.

C’est au Rwanda spéciale-
ment, et au Burundi singuliè-
rement déterminé d’un an à
chaque fois, que l’on répare
les traces de sévices locaux,
mais douillé manipulé du de-
hors, en replâtrant la patrie.

Les massacres à la machette,
les stigmates cruels visibles
à vie dans la vie de victimes
vivantes, cela s’est en partie
passé tant au Rwanda qu’au
Burundi où l’on cite à priori
le nom de Paul Kagamé, pré-
sident illusionniste indémon-
table. Oups, tempo de refrain
où l’Asie se réveille en pro-
position pluraliste à la même
Afrique. Moscou aussi. Haïti

vit encor, MINUJUSTH off.

Qui manipule alors?
Nous avons été surpris d’ap-
prendre la demande de par-
don formulée par le Roi des
Belges, à la RDC. La France
a contrario persiste signe: la
folie revendicatrice est signe
de déséquilibre chez les vic-
times trop collées au passé!
Nous avons, en citant les É.-
U., d’Amérique, lu Eugène P
Lyle jr., dans World’s Work
magazine au début du cente-
naire 1904, dans sa verve pu-
bliée officiellement dans le
mensuel: ‘what shall  Haiti’s
future be?’ Le mob a envahi
Haïti, concordance de 14-18.
Le magazine a pris la liberté
à l’époque, de publier ce qui
est en fait dans l’histoire mo-
derne, à charge contre les É.-
U. (USA), et qui abreuvait le
journal local The Missourian
et l’idée: take Haiti by force.
Est-il étonnant aujourd’hui à
Washington ou à Paris, telle
considération pour Londres,
Lisborne, Amsterdam, Ma-
drid, etc., quand on vécut en
ce temps l’apartheid à Preto-
ria avec les Afrikaners? Ce
sont des territoires en partie
que Léonce Ngabo traversa
en 1993, pour fuir vers là où
même, le même en son pays
l’a accueilli en réfugié avec
sa famille, le Canada finale-
ment. À l’insu des nôtres, on
peut tout faire pour le leur
cacher! En Haïti, il y a eu le
massacre.us de Marchaterre.
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Qui sont ceux pour qui
semer la mort est la gloire?

Examinant le général Roméo
Dallaire qui certifie pleurer
encore aujourd’hui la négli-
gence criminelle de l’ONU
dont le partenariat canadien
à cette Organisation globale.
Quand le Rwanda bascula la
fois de trop, en 1994, le Bu-
rundi basculait déjà l’an plus
tôt, une fois de trop aussi. Ici
les images d’archives vien-
nent de l’exposition sur le
sujet, d’une part, mais aussi
d’un témoin vivant, victime
laissée pour morte en route.
Le Palais des Nations à Ge-
nève a accueilli l’événement
en 2010 en compagnie de di-
plomates symboliques dont
celui du Congo Brazzaville,
la machette illustrée parlait..

Quelle n’est donc l’attitude
tendancieuse de Frédéric
Boisrond qui suggère sans
expertise ni contre-expertise,
une guerre civile afin de ren-
trer militairement au pays de
sa naissance, avec des mobs
comme major McPherson.

Même si nous traitons spéci-
fiquement du sujet en P.12
sur Haïti, nous attirons l’at-
tention canadienne dont les
frégates sont réputées com-
muniquer dans les eaux haï-
tiennes, en interprétant le
ministre canadien de la Dé-
fense, à un compagnon libé-
ral en soirée de financement.
Il appert nettement, une dis-
tribution de ce type de ma-
chette connue, par une main
orientée quand rien ne passe
plus légalement. Il n’y a pas
de Dallaire là-bas pour dé-
noncer les communications
où la MINUJUSTH a avorté
son mandat, Canada associé.

Citons:
Haïti appelé à réexpliquer
sa formule révolutionnaire
pour l'abolition de l'escla-
vage - Plus de 200 ans après
qu’une révolte d’esclaves
dans les Caraïbes eut déclen-
ché un mouvement qui
conduisit finalement à l’abo-
lition de la traite négrière
transatlantique. Timidement,
mais sûrement, Haïti est
ainsi reconnue comme fai-
seur de Liberté. Une publica-
tion BIT-Lynne Rienner sur
l'esclavage contemporain,
quoi d'autre de mieux pour-
rait suivre après ces propos.

C’est dans ce cadre que par
exemple Amazon qui vend
The Missourian de P. Lyle Jr,
ne fait que réitérer le racisme
incitateur qui a fait Marcha-
terre. Kigali nous interpelle!

Né en 1951 à Bujumbura Burundi,
cinéaste et musicien et homme d’une
grande culture personnelle, éprouvé
en 1983, puis en 1993 au Burundi,
avant les massacres épiques au

Rwanda aussi, il a fui la mort avec
femme et enfants, pour rester vivant
en témoignage du mal qui habite l’hu-
main, comme le bien aussi pour cer-
tains autres. Il se réclame chrétien.

A G E N D A
HISTOIRE & STIGMATE

A U  R W A N D A
Musée vivant avec des stigmates de l’horreur

a

21



A G O R A
C U L T U R E L L E  &  A R T I S T I Q U E  V I A  P E I N T U R E  &  L I T T É R A T U R E

COLLECTION J E RIGAUD

Jean-René Jérôme
École de la Beauté

suite des hauteurs surélevées: le CHUM (l’audace de la recherche) à Montréal, et Manu Dibango 2004

Dossier d’exposition (Tohu)
sur HAOLLYWOOD 2104
dans le cadre de ces objets
qui racontent, de C Barbedet

Dossier (constitution uzbek)
publié par Marit Fosse (an-
glais), extra photo de Pierre
Virot au No. de juin 2023

Jacques Lanctôt avait déjà l’es-
prit d’éditeur associé depuis les
événements connus qui l’ont
jadis mené à Cuba. Éditeur in-
corporé au moment de grands
développements littéraires qui
vont faire naître l’audace qué-
bécoise avant de quitter à nou-
veau pour Cuba son amour.

Cette présentation que nous
illustrons par sa proposition
de William St-Hilaire dans
‘Au fond des choses’, sous la
rubrique de nouvelles éro-
tiques, démontre à cette
époque une liberté d’esprit à
conquérir, l’Académie aussi.

Acompte du dossier (trans-
port et construction sécuri-
taire surélevée) illustré en
P.28. Ici le REM rapide en
mode essaie sur le circuit

Brossard Ile-des-Sœurs du
Pont Champlain, en 2023,
et l’arrêt Pie IX, en 2015.   
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INTERVENT ION  ÉDUCAT IVE  EN  M IL IEU  COMMUNAUTA IRE  ET  FAMIL IAL  LA  RÉFÉRENCE  QU I  CHANGE  DES  V IES  !
Travailler au développement éducatif et culturel des jeunes et adultes afin d'accroître les possibilités d'égalité pour tous et toutes

Accompagnement personnalisé

Programme de Rafraichissement scolaire Programme de Rafraichissement scol

LA RÉFÉRENCE QUI CHANGE DES VIES !
3735 rue Monselet, Montréal (QC) H1H 2B3 CANADA ; Tel 514 326-6868

centrejeanpaullemay.org - contact@centrejeanpaullemay.org
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Rafraîchissement scolaire en
présentiel à Montréal,

Durée de 150 heures, en 5
semaines - Lundi au ven-
dredi - 9h30 à 16h30

Durée de 150 heures, en 10
semaines - Lundi au ven-
dredi - 18h30 à 21h30

Durée de 150 heures, en 10
semaines - Lundi au ven-
dredi - 9h30 à 12h30

Durée de 150 heures, en 10
semaines - Lundi au ven-
dredi - 18h30 à 21h30

Sciences économiques - Ra-
fraîchissement scolaire pour
TENS, TDG, TEF, ...0

Sciences-Nature - Rafraî-
chissement scolaire pour
TENS, TDG, TEF, ...

Seulement pour le personnel
permanent du CJPL

Sciences humaines - Rafraî-
chissement scolaire pour
TENS, TDG, TEF, ...

Français-Grammaire - Ra-
fraîchissement scolaire pour
TENS, TDG, TEF, ...
Français-Compréhension de
textes - Rafraîchissement
scolaire pour TENS, TDG,
TEF, ...
Anglais-Langue seconde -
Rafraîchissement scolaire
pour TENS, TDG, TEF, ...

Mathématiques - Rafraîchis-
sement scolaire pour TENS,
TDG, TEF, ...

Tester vos connaissances générales par quelques questions
à choix multiples.
Tester vos connaissances en Français-Grammaire par 4 pe-
tites questions à choix multiples.

Le 3727 Monselet : location ponctuelle * Salon Claire-Heureuse * 
Lundi au jeudi :16h à minuit - Samedi soir : 16h à minuit

Vendredi soir, samedi matin ou dimanche
https://centre-de-formation-jean-paul-lemay.didacte.com/a/course/23939/objectives

Au fil des années, le Centre Jean-Paul-Lemay a développé
une expertise éprouvée dans l'accompagnement des per-
sonnes nées ici ou ailleurs en vue de les aider à mieux s'en
sortir.
Les consultations sont gratuites et se font en solo par nos
spécialistes en intervention éducative en milieu communau-
taire et familiale. N'hésitez pas à nous contacter !
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KIEV: L’AMÉRIQUE NE PEUT PAS GAGNER CETTE GUERRE ELLE EST RÉELLE

ICAO 30 MAI - 1e JUIN 2023 SÉOUL, RÉPUBLIQUE DE CORÉE
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LA CONCURRENCE EST DE CHAPELLES

fixez l’annonce 12-mois ici, faites nous dire

nal ou, si l`on part de préfé-
rence d`un autre principe, à
savoir que tout tiers frappant
de la monnaie à son compte,
contournant la réalité régu-
lée de l`état, produit des
faux, alors le crédit sans ga-
rantie appuyée par sa con-tre
balance nage dans le  même
carcan.
La crise du crédit était en ce
sens prévisible et même
contournable avec un peu de
rigueur.... Eco/30-12-08 eco le
credit est il faux monayeur (re-
seauhem-archives.ca
New Jersey craint l’avenir.

UNESCO Incapable d’ef-
fectuer un versement de
60M$ les Américains
d’Obama se cachent derrière
une loi. international Ed/31-10-
11 Réseau HEM Canada (reseau-
hem-archives.ca)

Le crédit est-il faux mon-
nayeur? Si l’on part du prin-
cipe que la monnaie émise
pour renforcer une économie
en faiblesse est facteur d'in-
flation due à l`absence de
garantie équitable en vertu
des autres monnaies sur le
marché de change internatio-

trole. Il nous fait remarquer
aussi un autre symbolisme
aux carrefours en fourchette,
le ‘flatiron’ immeuble où ce
sont trois voitures qui chauf-
fent en attente. 

ID-C se veut prudent du fait
de la propagande mondiale a
contrario de la promotion lé-
gitime qui consiste à propo-
ser son image. Les États sont
en guerre ouverte, la loi pié-
tinée pour faire dans la poli-
tique répressive dissimulée.
ID-C cite ici ce qui était dit:

que le gratte-ciel qui trône.
Les assurances sont deve-
nues la planche de secours
pour des funérailles (mais
non pas pour la naissance),
telle fut la raison du trip de
LPJ. Son constat : le spectre
de Détroit ville de l’automo-
bile qui a fait faillite hante
les rêves la nuit puisque le
feu jaune au carrefour sym-
bolise au moins quatre véhi-
cules à moteur qui tournent
à essence malgré la propa-
gande anti énergie fossile qui
a fait hausser le prix du pé- 

Quand Léonard P Joseph
traversa New York après un
détour inattendu de Boston-
Montréal, il ignorait décou-
vrir New York des 24 heures
endormies du 1/3, se réveil-
ler d’un côté du Hudson.
L’occasion se présenta pour
le New Jersey de l’autre côté
du Hudson, caméra ‘ON’
pour nous redéfinir le pay-
sage connu depuis des dé-
cennies, on ne retrouve plus
le beau jour de cette Amé-
rique de rêve, vendue à tra-
vers le monde. Tout le
monde vit à crédit, l’épar-
gnant entend parler de crise
financière récurrente, de
faillite de banques. DC lui,
vit sans cesse la crise du pla-
fond de la dette plus haut 

QUAND LE NEW JERSEY SUCCÈDE À NEW YORK DANS NOS APPRÉCIATIONS
Quand la communauté va prier en espérant un miracle réputé de la grâce pour du pain et du lait

Quand le Chinois travaille pour ce faire

Le monde est différent d’avant dans ce pays

Ce coût peut être absorbé
par vos placements média,
et nos horizons s’élargiront
comme nos questionnaires
sans oublier notre caméra.
En outre, il y a de ceux qui à
travers le monde, nous rap-
portent faits et photos aussi.

ID Canada va chercher dans
le réel du profil historique
pour vous ramener vif les
traces de faits dans les Rela-
tions Internationales afin de
mieux éructer la mouvance
désormais appelée : géopoli-
tique. Cela a un coût certain.

NEW JERSEY
100 % Flatiron

USAUSA
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l ’ Amé r i que  ne  peu t  pas  gagne r  n i  mene r  c e t t e  gue r r e ,  même  chez  e l l e  a vec  Tr ump

a v e c  l ’ e r r e u r  d e  s e  s u r e s t i m e r  q u a n d  e l l e  a  s o u s - e s t i m é  l ’ é m u l e  v i s é

livienne, datant des der-

nières minutes de la vie du

Che.
Int/14-09-09 che gebara les ame-

ricains reseauhem-archives.ca

Ce sont des considérations
tirées de l’Observatoire du
dies depuis plus de dix ans.

Blinken secrétaire d’État pas
plus que C Murphy, sénateur
du Connecticut depuis la dé-
mission de Lieberman, il n’y
a pas de compétence au Dé-

partement d’État avarié par
le boniment d’Hillary Rod-
ham Clin-tox épargnée.
Seconde erreur, avoir sans
cesse envoyé le mob casser
plier piller partout au monde,
taxant de terrorisme de com-
munisme, in fine, affamé NJ.

New Jersey de l’abnégation
étalée après l’ère de la mafia
italienne, suit la perte des
8/24 de New York qui s’est
réveillée en pleine nuit pour
surveiller D Trump accusé.
Rien n’apaise le drame de: 
New York Times 2 ans après
les grandes menaces de fail-
lites. Il ne faut plus penser il

faut tout simplement

consommer. Sinon, le géant

américain s'affaissera plus

tôt que prévu. C'est ce qu'on

semble craindre dans les

hautes sphères de la poli-

ique américaine, mais c'est

ce qu'on constate à New

York et c'est ce que le New

York Times n'a plus l'exclusi-

vité de dire sur les autres...
int new york imes 2 ans apres les

grandes menaces de faillites (re-

seauhem-archives.ca)

New Jersey, voisin affadi,
pèse lourd dans la peine de
l’empire du déni qui s’est
invité D le dealer extraverti

traverser le temps.

Comment mesurer le poids
américain chez lui et ailleurs
alors : réponse éloquente!
EC Guebara les É.-U. d'Amé-
rique ont perdu ou gagné la
bataille Che, une icône qui

se vend à New York sur t-

shirt tandis qu’à La Havane,

le dollar, la Ford ancienne,

font trésor. Cuba a-t-elle

perdu sa révoluion quand

l'Amérique répond aux at-

tentes par Obama tandis

qu'à Cuba c'est encore Cas-

tro ou Castro, après Castro.

Un dossier à venir Traité par

des journalistes correspon-

dants aux Naions Unies

dont Maria de los Angeles

Simon Rodriguez, corres-

pondante cubaine de l'ère

Castro, un journaliste qui a

vécu l'affaire du jeune Cu-

bain Eliàn Gonzalez, en re-

portage à Cuba et Dan

Alberini qui avait tracé le

profil d'une victoire Obama,

depuis avril 2008, et, qui

pose aujourd'hui la quesion

des concordances de ces

grandes révoluions. Il pré-

sentera aussi des personna-

ges clés des débuts de

Castro, avec la probabilité

des sons recueillis par une

journaliste dans la jungle bo- 

universel à toutes les autres
sociétés existantes. Mais
comme toute société, les
États-Unis d’aujourd’hui
sont également les hériiers
d’une histoire parsemée de
violence, de misère, de dis-
criminaion et d’iniquités – à
l’intérieur comme à l’exté-
rieur : comme toute société,
les États-Unis ne peuvent ef-
facer les zones d’ombre qui
hantent son histoire.
internaionaldiplomat.ca/interna-
ional/asie/lapres-donald-trump-
et-la-misere-des-democrates-par-

dr-j-gerard-kennedy-alcius/

Cela nous permet d’emblée
de dire que la première er-
reur des É.-U., est de s’em-
brouiller sur son premier
contraire à moins d’admettre
qu’elle se bat pour la se-
conde place avec un ancien
rival qui ne lui cédera pas le
pas ni le pavé, mais le force
tant à se commettre en erreur
multiple. En effet, le rêve du
vieux continent a toujours
été de contrôler l’électron
libre parti et perdu. S’il y a
un ennemi invisible, c’est
plutôt l’Europe, ancien em-
pire disloqué, jamais révélé
de ses ambitions,  que cette
Amérique a humilié autre-
fois, et se croit supérieure à

-tions n’est pas la démocra-
tie prônée, que partant de
Bagdad en passant par
Damas-Tripoli pour aboutir
à Kiev, sont une preuve de
chute du rêve né du May
Flower. De Trump à Biden
où celui-ci vient de démon-
trer ses émotions irlandaises
et non américaines et celui-
là ses ambitions d’être l’em-
pire lui-même, démontre les
deux réalités irréconcilia-
bles, et en guerre intestine,
avec d’énormes ressources
prêtes à se faire la guerre,
‘comme des damnés’ disait-
il. Dans ce numéro en cours,
l’Édition soutient que:
Obama-Biden est l’apéro de
Biden-Harris qui croit qu’il
suffit de crier plus fort que
Donald Trump pour changer
l’avenir du monde. Hélas, le
vieillard trébuchant s’en va
vers une impressionnante
vue  tellement différente que
son fils à protéger ne suffira
pas à l’Amérique pour la dé-
finir en une nuit à DC éculé.
Comment faire la guerre ail-
leurs, et contre la Chine en
se cachant derrière Moscou? 

Mais avant tout, nous repre-
nons un extrait de : l’Après
Donald Trump et la Misère

des Démocrates, par Dr J.
Gérard Kennedy Alcius Les
spécialistes de la science po-
liique ont souvent fait men-
ion de cete tendance et de
ce penchant américain pour
un certain «isolaionnisme»
: la société et la culture amé-
ricaine seraient davantage
repliées sur elles-mêmes et
peu enclines à s’intéresser
au sort des autres naions. Il
y a sans aucun doute du vrai
dans cete asserion même
s’il faut demeurer prudent et
ne pas accorder une portée
trop radicale à ce genre d’af-
firmaion. Malgré quelques
épisodes terrifiants comme
la crise des missiles à Cuba
et l’exigence universelle
d’avoir à affronter le règne
de la nécessité (économie
prospère), on peut sûrement
affirmer, pour faire bref, que
l’Amérique a représenté au
20’ siècle une société «pas-
sablement» heureuse tout
en servant de modèle quasi

En quoi consista la mission de
Vladimir Poutine au temps où Bill
Clinton a cru l’avoir endormi en
Boris Eltsine, et l’intelligence de
l’ère Clinton, en Monica Lewinsky

ID / VOL. III, No. V Édition mai 2023 - distribution: format 11’’/15’’ support papier imprimé au CANADA, PDF/numérique. Opéré par GDMA/s-dd

I n t e rna t i ona l  D ip loma t

la nouvelle Russie des affaires
avait pris le temps, mais surtout
le soin de se rebâtir en testant
sur le réel, les faiblesses de
l’OTAN et de ses alliés compo-
sants dont le G8 amoindri en G7
n’a servi à rien que du vent.

l’Amérique ne peut
pas mener cette guerre

Est-cel’obsession, l’ardent
désir au point de perdre la
raison dans le cliché. Non,
nous sommes, dans les ar-
chives de l’observatoire du
dies élaborées de prévisions,
il y a deux décennies. Nous
sommes dans le vase de cette
Amérique, bien qu’au Ca-
nada, mais le vrai visage de
Kamala a menacé des pays
sur leurs droits.

Il n’est plus nécessaire ni
obligé en 2024 de soutenir
une thèse ou en rassemblant
des mémoires pour démon-
trer, non ab absurdo, mais de
fait que les É.-U., ont perdu
le contrôle de leur propre
machine, que le canevas
américain pour les autres Na
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SLRDC
Freda Dantor

prochain
regard édifié sur

le film

‘FREDA’

de

Gessica
G É N É U S

INGÉRENCE
Emmanuel Dubourg
député canadien

ici à gauche
lors d’un zoom

image symbolique
dossier marché d’influence P12
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FFM
 Illusion

GUANGZHOU
China - 2023

RI, Convention Vienne: État d’accueil/État d’envoi
le drapeau d’Haïti/la police de Miami - ID No.VI 2023

voir HARALD PFEIFFER

arrêt sur image: la tête de la personne assise à droite
confondue en robe avec le personnage debout à gauche
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VIVRE EN HAUTEUR SURÉLEVÉE, UN AUTRE STANDARD DE LA CITÉ
Construire sur le roc autrefois fait la différence avec les matériaux composites en évolution utilisés aujourd’hui

«CETTE MOSAIQUE FICTIVE CI-DESSOUS EST RÉALISÉE AVEC EN TÊTE PANDORA DANS AVATAR»

TRANSPORTER EN
SURÉLÉVATION RÉELLE

V E R S  2 0 3 5
MOSAIQUE ILLUSTRÉE

de la surélévation virtualisée
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E x p e r t i s e :  c o n s t r u i r e  e n  h a u t e u r  s u r é l e v é e  à  l ’ é t r a n g e r  c o m m e  d a n s  l a  v i l l e  -  e n  s é c u r i t é

ID-C La carte de navigation aérienne propose en fait de JFK
à TGZ, 9:49 de vol, pour visiter les vestiges chez le Maya de
la Fin du monde de 2012, de Roland Emmerich, Et NYC?

Ce n’est pas le vœu, mais si l’eau monta détruire le Maya à
terre dans le temps au point de planter la mangrove géante
en barrière naturelle pour se protéger du Pacifique Sud. Les
craintes d’experts proposent aujourd’hui une élévation de
l’océan, couvrant en catastrophe Manhattan. Si la plaque tec-
tonique fait bouger le continent et la Fosse d’Amérique Cen-
trale, NYC est-elle à risque de l’Atlantique Nord ?

Montréal en 3 images, éclairage au cartier
des spectacles; le CHUM construit en plein
centre-ville; panorama des rails du REM en
2014, Pie IX-Industriel. Ce sont (3) indices
d’essors qui plaident d’acheter, même si à
gauche, NY vit sans passerelle surélevée.
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6e avec les déboires de Ma-
cron le vendeur de. ans -  

La formule, quelle est-elle?
Si Samuel Pierre professeur
scientifique arrive à aborder
l’homme franc de la foi, non
pas pour le convertir scien-
tiste, il envoie déjà ses en-
fants bénis de, à l’université
pour changer leur vie en
chant: bénédictions de...
l’ISTEAH, il aura admis la
source de financement en
implémentation. Par la foi
pour les sciences pour l’IS-
TEAH, pour tout enfant. Si-
mulation, de suite $5M, et
aller jusqu’à doubler les ca-
pacités de l’ISTEAH dans la
garantie immédiate de l’at-
terrissage pour utiliser un
langage nouveau local, qui
n’est pas à l’oral. Ce n’est
pas une église avec antenne
satellitaire de $10M qui
vend la vie post apocalypse
de la foi pour l’avant apoca-

lypse. Il n’y a pas de mal à
dire la vérité quand on ne fait
pas de politique ni de prêchi-
prêcha. En tout prédicateur
il y a cette envie d’accueillir
un scientifique en son as-
semblée pour faire la diffé-
rence avec l’autre chapelle.
Compatibilité, étudier en
sciences est acte de foi!
Nous ne citons pas la valeur
en douane, le pas-de-porte
de Samuel Pierre prof où la
valeur de R connue est égale
à carrière salaire vie, est réel.
N’allez pas croire que nous
tentons de redéfinir par l’in-
défini le religieux, d’ailleurs,
l’UDM offre le programme
en sciences des religions. En
outre, l’esprit pragmatique
n’a pas besoin d’accélérant à
trinôme religieux pour s’édi-
fier, c’est faire du prosély-
tisme de leur part que de
s’attaquer aux sciences,
quand dans le religo c’est
l’esprit de rivalité qui mène.
Rivetons la formule, si tout
Haïtien qui soutient à l’∞ le
migrant risqué, pour choir au
Canada via ch. Roxham
après des décennies de sup-
port financier infertile, et
paye l’offrande Salomon, in-
vestissait en l’ISTEAH, Haï-

ti ferait plus que Kigali.

Contexte: Quand est-ce que
je pourrais venir te voir pour
une conversation de trente
minutes, sujet: 
- la prise de contrôle du se-
crétariat de l'IUT en pers-
pective par le Canada; 
- les portes ouvertes et les
risques d'en découvrir des
interdites dans ce monde nu-
mérique indomptable pour
au moins 40 ans; 
- notion de Géographie cy-
bernétique, jusqu'où l'infini
numérique ou faut-il forger
de nouveaux axiomes pour
simplifier? 
- Évidemment, l'ISTEAH
dans tout ça, quel avenir?

Ne vous attendez pas au dis-
cours-fleuve du politicien ni
prêchi-prêcha du gestion-

naire de l’intemporel dans ce
monde dit spirituel dans le
temporel, le professeur a peu
parlé, il a montré des chif-
fres, une à deux simulations,
des photos de réalisation de
la genèse au fonctionnalisme
d’une véritable préfecture
du savoir de haut niveau, des
projets connexes. La com-
plémentarité associative en
caution d’une affinité de gé-
nérateurs de grandes cogni-
tions engagées à ce titre, à
travers le monde, au service
d’Haïti, qui comme une
grosse tête de 1804, s’est re-
pliée en court esprit balafré
partisan-opposant duvalié-
riste qui, n’arrive pas à faire
bouger la tête en quête de
plus de neurinomes létaux
par les prosélytes politiques.
La curiosité à ce titre est
phénoménale, la lutte contre
le racisme réunit mieux cet
être que le nationalisme qui
détruit le patriotisme au pays
de la 1e et de la 2e guerre de
l’Indépendance, citées de A.
A. Nemours (général).

Le professeur Samuel Pierre
en est conscient, mais mise
encore plus sur la confrérie
du savoir engagée avec lui.

L’
H
U
M
AI

N
 A

VA
N
T

Rentrons en conversation, et
dans le vif des considérants.
UIT (Union internationale
des télécommunications),
Samuel Pierre, pragmatique,
nous sort l’IETF (Internet
Engineering Task Force) des
Américains, mais il recon-
naît aussi la valeur étatique
globale de la notion subsi-
diaire de l’ONU.

La question est posée: le Ca-
nada restera-t-il subsidiaire
de voisin immédiat, mimant
son développement comme
la grande Nation. Puis, les
portes sont-elles ouvertes
avec risque dans ce monde
cybernétique inconnu en de-
hors de notre simple infini.

En fait, l’ISTEAH nourrit
de grandes ambitions coopé-
ratives internationales. Le
patriotisme bien aiguisé
aussi. L’humain dans tout
cela est un impératif où le
développement doit changer
sa vie pour le meilleur. C’est
aussi l’objet du génie huma-
nitaire lancé par l’ISTEAH.

La Formule

La formule consiste aussi à
inviter le donateur désireux
de voir son nom inscrit sur le
socle de fierté de l’ISTEAH,
partant d’un montant fondé,
à venir lors de cérémonies
appropriées au département
de l’institution en fonction
de son exposé à un public
désiré. Une fierté partagée
pour le, et par patriotisme! Il
y a là un intérêt avéré.

Abordant le professeur Sa-
muel Pierre au cocktail dina-
toire (10 ans) de l’ISTEAH
(150 ans) et de Polytech-
nique, nous avons tenté de
lui formuler la question à sa-
voir quoi dire pour attirer le
franc donateur jusqu’à celui
d’une importante firme ou
d’une famille concernée afin
d’attirer en valeur réelle des
fonds pour financer la for-
tune notable de développe-
ment et de progrès national
pour les Haïtiens, dans leur
pays. Si la question est ou-
verte, le devoir de financer
l’ISTEAH est sans délai... Il
s’assied, photo dos au soleil.
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Le long escalier monte à pic
en sortant du métro de l’Uni-
versité, 3 colonnes d’esca-
liers, plus deux autres et
encore, des courbes. Il faut
être cardiovasculaire pour ne
pas rebrousser chemin. Au
3e étage Lassonde, les cou-
leurs sont. La couleur est
vive. Nouvelle approche
pour le milieu généralement
pastel depuis les cathos et du
refus global avec valeur uni-
colore. Deux panneaux l’in-
diquent, il est là, sa fenêtre
une baie large vitrée enso-
leillée, le feuillage vert. Sou-
riant, Samuel Pierre est en
formation à distance. On en-
tame la conversation à la
pose dans une atmosphère
de courtoisie au lieu de pla-
nifier l’entrevue formelle

ÉCOLE POLYTECHNIQUE DE MONTRÉAL 150 ANS
Professeur Samuel Pierre en ses bureaux éclairés de l’ouest au dos
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L E  S M I S  &  S O M S  D E  M O L I T  D E  2 0 0 8 - 2 0 1 6 - 2 0 2 3
Sur la proposition de MOLIT de la Korée du Sud pour un management sécuritaire : coût et sécurité

Les Journées de l’Histoire
de l’IMA sont depuis 2015
un événement phare de l’Ins-
titut du monde à Paris. À la
fois ancrée dans l’histoire et
connectée à l’actualité du
monde, la 9e édition des «
Journées de l’Histoire de
l’IMA » s’articule autour des
« Paysages, climats et socié-
tés du monde arabe, de l’An-
tiquité à nos jours ».
Comme à chaque édition,
cette université populaire
met à l’honneur les acteurs
qui étudient l’histoire du
monde arabe et propagent sa
connaissance. Initiées par
Jack Lang, président de
l’IMA en résonance avec les
Rendez-vous de l’Histoire
de Blois, ces trois journées
offrent une occasion unique
de réunir des chercheurs de
toutes disciplines, historiens,
historiennes, mais aussi an-
thropologues, géographes,
sociologues.  Elles sont ou-
vertes au plus grand nombre.
Des paysages ruraux du Ma-
ghreb aux marges des
steppes syriennes, des oasis
d’Égypte et d’Arabie aux
villes arabes, c’est un
voyage dans l’espace et dans
le temps que proposent ces
Journées de l’Histoire, en
explorant les rapports des
sociétés avec leurs milieux
au fil des siècles. Elles per-
mettent de mieux compren-
dre la marche du monde,
éclairent le rôle essentiel
qu’y jouent depuis des siè-
cles les peuples arabes.

Ces trois journées mettent en
lumière la place de l’homme

dans son espace, sa manière
de l’utiliser, de l’occuper, de
pallier ses insuffisances, de
vivre dans un milieu parfois
favorable et accueillant, sou-
vent hostile et dépourvu de
ressources. L’eau, les arbres,
la faune et la flore sont de-
puis toujours des denrées
précieuses qui forcent
l’homme à constamment
s’adapter.

Erik Orsenna, écrivain et
académicien, Prix Goncourt

évoquera les quatre grands
fleuves du Moyen-Orient :
Le tigre, Le Nil, l’Euphrate
et le Jourdain. Il sera pré-
senté une performance de
Live conding, hybride entre
art et science, sur la montée
de la mer à Alexandrie.

Comme chaque année, le
livre est à l’honneur. « Le
Grand Prix du livre des Jour-

nées de l’Histoire », doté par
L'Institut Royal pour la Re-

cherche sur l'Histoire du
Maroc, est décerné par un
jury présidé par Henry Lau-
rens, historien et universi-
taire spécialiste du monde
arabe et professeur au Col-
lège de France, où il occupe
la chaire d'histoire contem-
poraine du monde arabe de-
puis 2003.Il distingue une
publication récente et inno-
vante sur l’histoire du mon-

de arabe.

Par le choix de sa théma-
tique, cette 9e édition se
situe donc au croisement de
l’histoire et des préoccupa-
tions actuelles. La journée
du dimanche l’illustre bien,
qui aborde les effets du cli-
mat à l’œuvre dans le monde
arabe. Entre deux débats, le
visiteur peut aussi profiter
d’une visite guidée du
Musée de l’IMA, autour du
thème de « l’eau » : une oc-
casion unique de découvrir
les merveilles des collec-
tions sous un angle original.
Venez aux Journées de l’His-
toire 2023 de l’IMA, un évè-
nement incontournable dans
la programmation de l’Insti-
tut du monde arabe, pour
vivre trois journées enrichis-
santes au contact d’éminents
experts du monde arabe ! F.
Guemiah.

Rencontre & débats
Retrouvez le PRO-
GRAMME COMPLET
JHIMA 2023 (4).pdf des
journées du  vendredi 12, sa-
medi 13 et dimanche 14 mai
2023 sur le site de l’IMA : 

https://www.imarabe.org/..
./1213-et-14-mai-2023-les...

L'intégralité des séances est
d'accès libre et gratuit, dans
la limite des places disponi-
bles.

Fatima Guemiah

«  P a y s a g e s ,  c l i m a t s  e t  s o c i é t é s  d e  l ' A n t i q u i t é  à  n o s  j o u r s  »
Des journées ancrées dans l’Histoire et connectées à nos problématiques actuelles

IMF (Institut Monde Arabe)
cette université populaire met à l’hon-
neur les acteurs qui étudient l’histoire

du monde arabe et propagent sa
connaissance

30



E N G L I S H

On the 30th April 2023, the
Uzbek population participa-
ted in the country’s first
Constitution Referendum
since the country gained its
independence in 1991. 

The Constitution was origi-
nally ratified in 1992, one
year after the country be-
came independent. Under
the leadership of President
Shavkat Mirziyoyev a com-
prehensive reform pro-
gramme has been
undertaken and a new set of
constitutional reforms has
been prepared under the di-
rection of Uzbekistan’s
Constitutional Reform Com-
mission.

An initial draft constitution
was published in June 2022,
which was followed by a pu-
blic consultation period. Va-
rious parliamentary
committees, overseen by the
commission, subsequently
reviewed citizens’ feedback
before making changes. It
was in March this year that a
final draft of the referendum
was unveiled and the vote
scheduled for April 30. The
final draft altered 65 percent
of the existing Uzbek
Constitution, including the
introduction of 27 new arti-
cles and 159 new provisions.

Aspects of the new constitu-
tion are considered as being
real progress such as protec-
tions for people from wanton
home demolition, provisions
barring discrimination
against women in the work-
place due to pregnancy, and
enshrining the right to re-
main silent for those accused
of crimes. However, some
observers denounce changes
in the presidential term, ex-
panding it from five to seven
years.

We had the fortune to be in
Tashkent during the referen-
dum visiting voting stations.
The referendum was well
prepared, the voting stations
were mainly in schools, uni-
versities and one common
feature was that they were
not only very well organi-
zed, but also filled with en-
thusiastic voters.

Technically well-prepared,
but lacking open debate and
genuine political pluralism,
with a side of “administra-
tive resources” misuse —
that is the gist of the prelimi-
nary findings from the
OSCE’s mission to observe
Uzbekistan’s April 30
constitutional referendum.

the Uzbek population participated in the country’s first Constitution Referendum since 1991
By Marit Fosse

According to Uzbekistan’s
Central Election Commis-
sion (CEC), 90.21 percent of
those who voted in Sunday’s
referendum approved the
new constitution. Turnout,
the CEC said, exceeded 84
percent showing only the
commitment of the popula-
tion to the amendments to
the constitution.

Polling place

THE  UZBEK

P O P U L AT I O N

PA R T I C I PAT E D

I N  T H E  C O U N RY ’ S  

1 s t  C O N S T I T U T I O N

R E F E R E N D U M
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Shavkat Mirziyoyev

PRESIDENT
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